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UN JARDIN SUR LE TOIT DE SA MAISON

Un bâtiment insolite à vu le jour aux Evouettes, recou-
vert de terre. Il s’agit du foyer de l’ingénieur Alessio 
Giorgerini, très sensible à l’environnement, qui a passé 
deux années à l’agrandir. En plus de fournir fruits et 
légumes à sa famille, ce système a aussi l’avantage de 
réguler la température à l’intérieur de la maison. 

Région � P.08

DE LA RADIO AU ROMAN NOIR 

Journaliste à la RTS, Raphaël Guillet sort ces jours son 
deuxième polar, Les Lunettes de sommeil. On y retrouve 
son héroïne Alice Ginier. Retour sur le parcours du Ville-
neuvois, au micro du premier flash de Radio Chablais en 
1984, jusqu’à Mise au Point, en passant par son travail 
de reporter de guerre et la Course autour du monde. 

Culture � P.12

Pub
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La chrysomèle grignotte 
les racines du maïs 
Maladie Deux foyers de ce parasite ont été identifiés dans le Chablais valaisan, entraînant une interdiction 
de cultiver du maïs sur huit communes. Comme il faut deux années consécutives à la bestiole pour  
s’installer sur une surface, la rotation des cultures est une solution pour freiner son développement. Page 05

150 ans de mascarade
Le Carnaval de Monthey fêtera en 2023 

sa 150e édition. Un livre et une exposition 
seront dévoilés le 11 novembre. 

Page 16
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CLARENS/MONTREUX VEVEY VEYTAUX / MONTREUXVEYTAUX / MONTREUX ROMONT/FR

Appartement de 2,5 p.  Réf.  3275  
Env. 65 m2 + terrasse 18 m2 + jardin 47 m2 
CHF 690’000.- / Garage CHF 30’000.-
Loué à CHF 1’650.– + 150.- pour le garage

Appartement de 6 p.  Réf. 3287 
au dernier étage
Env. 164 m2 + balcon d’env. 58 m2

CHF 1’995’000.–. Garages en sus. 

Propriété de 4,5 p.  Réf. 3288 
et maison de 2,5 p.  
Piscine extérieure. Env. 196 m2 hab.
Parcelle 1’355 m2. Garages. CHF 2’450’000.-

Appartement de 3,5 p.  Réf. 3234
Env. 106 m2  
+ balcons d’env. 6  m2  
CHF 850’000.–  

Immeuble locatif rénové Réf. 3302 
7 appartements + 1 local commercial
12 places de parc extérieures
CHF 2’420’000.–. Rendement brut 4,13 %

VOUS VOULEZ VENDRE ?
VOTRE BIEN A PRIS  
DE LA VALEUR !

Estimation gratuite
Av. Claude Nobs 2 (à côté de Funcky Claude’s Bar)
CP 1227 - 1820 Montreux

Tél. 021 966 03 22  montreux@furer.ch
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L’Édito de

Rémy 
Brousoz

Le loup  
et l’algo
Elle est déjà capable 
de conduire des 
voitures ou de faire 
le tri des patients à 
l’entrée de certains 
hôpitaux. Dans un 
registre un peu moins 
utile, on peut aussi la 
solliciter pour classer 
les poissons des récifs 
coralliens en fonction 
de leur beauté. Qu’on 
le veuille ou non, l’in-
telligence artificielle 
fait son bonhomme 
de chemin dans notre 
société. Et désormais, 
jusqu’au fin fond de 
nos forêts. S’il ne faut 
pas encore compter 
sur elle pour vous 
ramener trois kilos 
de morilles, elle  peut 
dénicher un être en-
core plus insaisissable 
que le discret cham-
pignon: le loup. Grâce 
aux algorithmes, le 
canidé voit lui aussi 
sa vie privée s’étioler. 
Dernière invention 
en date? Des micros 
intelligents pouvant 
identifier et locali-
ser en temps réel les 
hurlements du grand 
carnivore. Dévelop-
pé par quatre étu-
diants, ce nouvel outil 
autonome s’annonce 
comme une petite 
révolution en matière 
de suivi de l’espèce. 
Les biologistes n’au-
ront plus besoin de 
grimper à un sapin 
pour récupérer leurs 
enregistrements. Et 
la faune ne sera plus 
réveillée par le souffle 
rauque d’un biologiste 
en plein effort. Alors 
oui, le loup ne pourra 
plus hurler à la lune 
en toute discrétion. 
Mais une fois n’est 
pas coutume, notre 
technologie voyeu-
riste ne visera pas à 
bombarder l’animal de 
publicités ciblées sur 
son navigateur web. Il 
s’agira juste de mieux 
le connaître pour 
mieux le comprendre. 
Ainsi, nous parvien-
drons peut-être à une 
cohabitation moins 
artificielle. Et plus 
intelligente.  
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Sélection très subjective de quelques 
perles dégotées sur Facebook ces derniers 
jours. À vous de jouer !

Taguez notre page sur votre publication 
pour tenter d’être dans notre journal !

Suivez-nous sur notre page  
Facebook : Riviera-Chablais

...Yasmine De Roode
Le 30 octobre 2022

Les Avants 😍 sortie de 38 km �🏻 retour dans la nuit 🌙

...
Pro Veytaux
Le 31 octobre 2022 

dans la page «T’es de Veytaux si…»

RAISINEE • Cuvée 2022: Un grand merci  

à toutes celles et ceux, membres de  

PRO VEYTAUX ou bénévoles, pour leurs actives 

participations à l’élaboration de ce nectar.

...La Saison culturelle de 
Montreux
Le 30 octobre 2022

Que c’est beau une salle comble! C’était soir de finale ce 29 octobre avec le Swiss Voice Tour.  8 finalistes venus de toute la Suisse,  départagés par Claudio Capéo, Christophe  Willem, Vitaa et Slimane øfficiel. 
📸 Manon Bas-Ka Felli

Ce message est-il nécessaire? Son conte-
nu est-il clair? Est-ce que je le livre au 
bon endroit et au bon moment? Ces 
questions, dans cet ordre, devraient plus 
souvent être formulées avant d’appuyer 
sur la touche «envoi». Par moi la pre-
mière. Entre la pièce jointe qu’on a omis 
d’ajouter et les pollutions de groupe pour 
des échanges qui devraient se faire en 
bilatéral, les bonnes pratiques se raré-

fient avec la multiplication des canaux 
de communication. Il n’a jamais été aussi 
simple de transmettre une information, 
pourtant, le faire de manière adéquate 
est devenu, semble-t-il, très compliqué. 
C’est d’ailleurs probablement à cause de 
la prolifération des moyens d’échanger 
des propos qu’il est devenu si essentiel 
de faire les choses correctement. Dans 
ce domaine, le plus est l’ennemi du bien, 
la quantité augmente souvent au détri-
ment de la qualité. Forcément, face à une 
avalanche de messages, on a tendance 
à lire le fil de la discussion en diagonale, 
avec un risque accru de passer à côté 
d’un élément important. Et les ping-pongs 
de vocaux enregistrés sont immanqua-
blement plus chronophages et laborieux 
qu’un échange verbal entre deux per-
sonnes. Nul besoin de revenir au style 
télégraphique de l’époque pour autant, 
ni de limer tout le relief ou de supprimer 
les notes d’humour. Bien au contraire, si 
on communique mieux, ça laisse plus de 
place pour les extras.

L'humeur de Sophie Es-Borrat

Du bon usage 
des voies de 
communication

Riviera Chablais SA 
Chemin du Verger 10
1800 Vevey 	
	
021 925 36 60		
info@riviera-chablais.ch
www.riviera-chablais.ch

Abonnements 
CHF 99.- par année  
et par région.  
Toutes nos formules sur  
abo.riviera-chablais.ch

Tirage total 2022 
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IMPRESSUM

Leçon de mathématiques sur le terrain pour les élèves boé-
lands. Assis sur un tabouret pliant, un garçon emmitouflé dans 
une veste arbore un air concentré sur la Une de l’Est Vaudois du 7 
novembre 1984. Mandaté par la Commune pour élaborer un nou-
veau plan directeur de la circulation, le bureau Transitec explique 
alors qu’ils ont très souvent recours aux enfants pour ce type de 
tâches. Avant d’ajouter que, tout de même, les petits écoliers ont été 
dûment préparés à la tâche qui les attend et que parfois on organise 
même une séance pour leur délivrer les résultats. Si les enfants 
d’une dizaine d’années sont sans doute ravis de troquer quelques 
heures les bancs d’école contre le bord de la route, pas sûr qu’ils 
considèrent comme une récompense la présentation en primeur 
du plan directeur de la circulation. ARM

C’était l’actu le…

7 novembre 1984
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Un micro intelligent pour  
déceler la présence du loup 
Technologie

Développé par quatre 
jeunes étudiants,  
ce nouvel outil doit 
permettre d’améliorer 
l’étude et le suivi du  
canidé en Suisse.  
En plus d’identifier  
ses hurlements,  
l’appareil est capable 
de transmettre les  
enregistrements en 
temps réel.

|  Rémy Brousoz  |

On la savait capable d’accom-
plir de plus en plus de tâches. Et 
si l’intelligence artificielle per-
mettait aussi d’améliorer la co-
habitation entre l’être humain 
et les grands prédateurs? C’est le 

pari que font quatre étudiants de 
différentes hautes écoles helvé-
tiques. En mars dernier, Olivier 
Stähli, Noah Schmid, Adrian Jörg 
et Miya Ferrisse ont lancé l’entre-
prise Synature, contraction des 
mots «synergie» et «nature». 

Leur invention? Un micro 
installé dans les arbres, capable 
d’identifier les hurlements de 
loups, et ce dans un rayon de trois 
kilomètres. Soit une superficie de 
quelque 28 kilomètres. «Pour ce 
faire, nous avons entraîné l’in-
telligence artificielle à faire la 
différence entre les cris du cani-
dé et certains sons qui peuvent y 
ressembler, comme le bruit d’un 
avion», explique Miya, 23 ans. Ve-
nue d’Epalinges, cette étudiante 
en management de la technologie 
et de l’entrepreneuriat à l’EPFL 
est la seule Romande de l’équipe.  

La fin des longues marches
Si de tels algorithmes sont déjà 
utilisés en Suisse pour le suivi 
du grand prédateur, ils n’inter-
viennent généralement qu’une fois 
les spécialistes rentrés au bureau. 

«Actuellement, les capteurs que 
l’on utilise fonctionnent de 18h 
à 6h en enregistrant de manière 
continue», expose Stefan Suter, 
biologiste au sein du bureau WLS, 
qui collabore notamment avec les 
cantons de Vaud et du Valais pour 
le monitoring du canidé. «L’incon-
vénient, c’est que ces données sont 
stockées sur des cartes mémoires, 
qu’il faut aller récupérer sur place 
avant de pouvoir analyser le conte-
nu par ordinateur.»

Avec ce nouveau système, 
plus besoin donc de faire de lon-
gues marches en forêt pour avoir 
accès à ces précieuses bandes-
son. Le tri des milliers de bruits 
est effectué directement par le 
micro, qui transmet ensuite les 
échantillons pertinents sur une 
plateforme numérique. «C’est un 
gain de temps important», estime 

le scientifique, lequel conseille 
les jeunes chercheurs-entrepre-
neurs dans leur aventure.

Vers une autonomie totale
Pour que ces mouchards ac-
quièrent une parfaite autono-
mie, leur alimentation en énergie 
doit encore être modifiée. «Vu 
qu’il n’y a pas encore de prise 
électrique sur les arbres, notre 
système fonctionne à l’aide de 
batteries, sourit Miya Ferrisse. 
La prochaine étape sera de  
les équiper en panneaux photo-
voltaïques.» 

La question du réseau a aussi 
donné du fil à retordre aux quatre 
étudiants. «On a dû tester pas 
moins d’une dizaine d’antennes 
différentes pour pouvoir capter 
la 3G et la 4G.» Et dans les en-
droits où les ondes ne passent 

pas? «On est en train de plan-
cher sur des solutions», assure la  
jeune femme. 

Une localisation  
en temps réel
En parallèle de ces micros intelli-
gents dont le prix de vente ne de-
vrait pas dépasser les 500 francs/
pièce, la firme développe un logi-
ciel qui pourra indiquer en temps 
réel les endroits où le carnivore 
a été entendu, et ce au moyen 
d’une triangulation. «L’idée est 
de pouvoir connaître l’évolution 
de la meute, où et comment elle 
se déplace.» 

En plus d’enrichir les connais-
sances sur l’animal, la récolte de 
toutes ces informations doit aussi 
permettre d’améliorer la commu-
nication entre les cantons. Et par-
fois même entre professionnels. 

«En testant notre système dans 
le canton de Glaris, il nous est ap-
paru que deux gardes forestiers 
ignoraient qu’ils surveillaient la 
même meute!»

Aussi pour les tigres ?
Loin de se restreindre à l’espèce 
canis lupus, ces micros intelli-
gents pourraient pacifier les rela-
tions avec d’autres grands carni-
vores sur la planète. Dont certains, 
en plus de s’attaquer au bétail, 
arrachent de nombreuses vies 
humaines. «Mon collègue Olivier 
doit bientôt se rendre en Inde afin 
d’évaluer le potentiel de notre ou-
til pour la surveillance du tigre.» 

Pour en revenir à la question 
du loup sous nos latitudes, Miya 
Ferrisse est convaincue qu’une 
coexistence est possible. «Il faut 
juste que l’on arrive à récolter les 
bonnes données pour prendre 
les bonnes décisions», conclut la 
jeune Vaudoise.

❝
Une coexistence 
est possible. 
Il faut juste 
que l’on arrive 
à récolter les 
bonnes données 
pour prendre 
les bonnes  
décisions”
Miya Ferrisse  
Entrepreneuse  
et étudiante à l’EPFL

Des forêts  
envahies par 
les chasseurs 
d’images
«Nous sommes pre-
neurs de toutes les 
technologies. Plus on 
en saura sur le loup 
et ses déplacements, 
mieux on arrivera à 
gérer ses populations», 
estime Najla Naceur, 
cheffe de la section 
Stratégie et suivi à 
la Direction générale 
vaudoise de l’environ-
nement (DGE). Actuel-
lement, le Canton a 
recours à trois tech-
niques pour suivre le 
prédateur au plus près: 
les pièges photogra-
phiques, les analyses 
génétiques et les 
micros, appelés aussi 
«song meters». 

Si la responsable voit 
d’un bon œil ces ap-
puis matériels, elle met 
en garde contre cer-
tains débordements. 
«La présence du loup 
suscite beaucoup de 
passion au sein de la 
population. De nom-
breux particuliers 
rêvent d’obtenir des 
images ou des données 
inédites. Entre la pose 
de pièges photos et les 
bivouacs dans les bois, 
la faune est de plus 
en plus impactée.» Un 
dérangement qui pour-
rait avoir des consé-
quences sur l’objet 
même de cette quête. 
«Il est difficile de dire 
comment réagirait 
une meute de loups 
déstructurée à cause 
de ces perturbations», 
conclut la spécialiste.

Actuellement, le canton 
de Vaud compte treize 
loups identifiés généti-
quement, dont un dans 
le secteur des Mosses. 
À cela s’ajoutent une 
dizaine de louvetaux. 
En Valais, ce sont 22 
spécimens différents 
qui ont été identifiés 
en 2021.Les quatre fondateurs de la société Synature, dont Miya Ferrisse, se sont rencontrés sur les bancs 

des hautes écoles.� | Synature

Localiser rapidement une meute grâce à ses hurlements? C’est désormais une réalité.   � | Pixabay

Pour garantir leur autonomie, les micros seront bientôt équipés 
de panneaux solaires.  � | Synature



AVIS D’ENQUÊTE
COMMUNE DE BLONAY – SAINT-LÉGIER
Demande de permis de construire (P)
La Municipalité de Blonay – Saint-Légier soumet à l’enquête 

publique, du 02.11.2022 au 01.12.2022 le projet suivant :

Compétence :  (ME) Municipale Etat    
N° CAMAC :  215097  Coordonnées :  2.557.540 / 1.146.430
Parcelle(s) :      6538, 6539   Réf. communale :  2021-193 
Adresse :      Chemin de Chenalettaz 29J et 29K 
Propriétaire(s) :          Mercuri Alexandre et Ekaterina (ft 6538)

Alejo Marcos David et Diaz Jimenez Betsabe 
(ft 6539)

Auteur des plans :     Amadis SA 
Chemin de Sosselard 2, 1802 Corseaux

Description des travaux :  Modi� cation du projet CAMAC 163386 (2019/040): 
Construction d’une piscine chau� ée avec une 
pompe à chaleur (PAC) air/eau pour lot 24A, 
agrandissement du sous-sol, modi� cations 
intérieures, des ouvertures et des aménagements 
extérieurs.

Particularités :     Ce dossier se réfère à un ancien dossier CAMAC : 
163386

Le dossier d’enquête est déposé au Bureau technique jusqu’au 1er dé-
cembre 2022, délai d’intervention. La Municipalité
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AVIS D’ENQUÊTE COMMUNE D’AIGLE
La Municipalité de la Commune d’Aigle soumet à l’enquête publique  
du 2 novembre 2022 au 1er décembre 2022 , le projet suivant :

N° CAMAC :  217355  Lieu dit :  Ch. de Pré de Mars 3            
Parcelle(s) :  1146  
Propriété de : MAYOR Jean-Luc
Auteurs des plans :    Christian Wittwer Architecte ETS Sàrl  

Ch. du Château 17, 1860 Aigle
Nature des travaux :    Construction d’une halle de stockage
Dérogation :   Art. 4 RPPA, distance à la limite
Le dossier peut être consulté sur le site internet www.aigle.ch/ /pilierpublic ou au 
Bureau technique jusqu’au 1er décembre 2022.  La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE COMMUNE D’AIGLE
La Municipalité de la Commune d’Aigle soumet à l’enquête publique  
du 2 novembre 2022 au 1er décembre 2022 , le projet suivant :

N° CAMAC :  218225  Lieu dit :  Chemin de Champex 7           
Parcelle(s) :  3102 / 3980  
Propriété de : L&S Consultants SA et Commune d’Aigle
Auteurs des plans :    Myihome SA, M. Pontes André, architecte,  

Ch. du Rionzi 31-33, 1052 Le Mont-sur-Lausanne
Nature des travaux :    Enquête complémentaire : construction d’une  

halle de stockage de véhicules de luxe avec  
appartement de service

Le dossier peut être consulté sur le site internet www.aigle.ch/ /pilierpublic ou au 
Bureau technique jusqu’au 1er décembre 2022.  La Municipalité
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ESTIMATIONS  
GRACIEUSES  

ET CONFIDENTIELLES
INVENTAIRES -  
SUCCESSIONS 

Plus de 20 experts à votre 
disposition gracieusement

Tableaux anciens, modernes, 
suisses, timbres, livres, 

Arts d’Asie, Art Déco, mobilier 
ancien, vins

Expertise gracieuse
et confidentielle à votre domicile

Cabinet ARTS ANCIENS 
Partenaire Etude Millon, Paris 

Ventes aux enchères 
aanciens@gmail.com 

032 835 17 76 / 079 647 10 66 
www.artsanciens.com

AVIS D’ENQUÊTE
COMMUNE DE BLONAY – SAINT-LÉGIER
Demande de permis de construire (P)
La Municipalité de Blonay – Saint-Légier soumet à l’enquête 

publique, du 02.11.2022 au 01.12.2022 le projet suivant :

Compétence :  (ME) Municipale Etat  N° ECA :   5679
N° CAMAC :  217533  Coordonnées :  2.557.855 / 1.145.900
Parcelle(s) :      4494    Réf. communale :  2022-060 
Adresse :      Chemin de l’Areney 2
Propriétaire(s) :          Rogier Yvan et Chua Jo-Ann
Auteur des plans :     Osterrieth Architects

Chemin de Champsot 2, 1822 Chernex
Description des travaux :  Rénovation énergétique, agrandissement d’une 

villa individuelle, transformations intérieures, iso-
lation de la toiture, installation d’une PAC air/eau 
et pose de 72 m2 de panneaux photovoltaïques.

Demande de dérogation :   Art.20, surface bâtie, fondée 
sur l’art.97 (LATC) sur l’energie

Le dossier d’enquête est déposé au Bureau technique jusqu’au 1er dé-
cembre 2022, délai d’intervention. La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE
La Municipalité de Villeneuve, soumet à l’enquête 
publique, du 5 novembre au 4 décembre 2022, 
le projet suivant :

Remplacement du chauffage à gaz par une pompe 
à chaleur air/eau extérieure,  bâtiment ECA 1287a, sur la parcelle N° 
1072 sise au chemin du Clos du Moulin 10, sur la propriété de HEDIGER 
Bernadette, selon le dossier soumis par M. Fazliaj de Riviera Chauffage 
Sanitaire Sàrl à Yvorne. 
Les dossiers peuvent être consultés au service technique communal 
durant les heures d’ouverture de l’Administration, ou sur le site : 
cartoriviera.ch/enquetes-publiques. 

Date de parution : 04.11.2022
Délai d’intervention : 04.12.2022

Notre prochain  
tous-ménages

le 23 novembre

021 925 36 60  |  www.riviera-chablais.ch
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Après deux ans de pause,  
la chrysomèle refait des siennes 

dans le Chablais
Parasite du maïs

Le Valais a édicté l’interdiction de cultiver  
les parcelles de maïs de 2022 l’an prochain  
sur huit communes. Une décision  
qui touche leurs voisines vaudoises.

|  Karim Di Matteo  |

En matière de parasites, on a 
pris l’habitude d’entendre par-
ler des caprices de la flavescence 
dorée dans les vignes. De ceux 
de la «chrysomèle des racines du 
maïs», beaucoup moins. Le para-
site d’Amérique du Nord, apparu 
en Europe dès 1992, a pris ses 
aises en Italie. S’il peut voler sur 
de longues distances, il se plaît à 
voyager en s’accrochant à des vé-
hicules. Il a été repéré en Suisse 
la première fois au Tessin en 
2000, en 2017 sur Vaud et Valais. 

L’insecte qui répond au 
doux petit nom scientifique de 

«diabrotica virgifera» s’était fait 
discret dernièrement, mais la ré-
cré est malheureusement termi-
née après la découverte de deux 
foyers dans le Valais romand. Le 
Canton a pris connaissance des 
résultats des piégeages 2022 sur 
le terrain et décrété une inter-
diction pour 2023 de recultiver 
en maïs les parcelles exploitées 
cette année. 

La rotation est la clé
L’insecte ayant besoin de deux 
ans successifs sur la même par-
celle pour pouvoir accomplir son 

développement, «la rotation des 
cultures est le meilleur moyen 
de lutte», explique Emile Turin, 
conseiller agricole pour le Service 
cantonal de l’agriculture du Valais.

Les producteurs de Vouvry, 
Vionnaz, Collombey-Muraz, Mon-
they, Troistorrents, Massongex, 
Vérossaz, Saint-Maurice, selon la 
liste publiée dans le Bulletin of-
ficiel du 21 octobre, devront donc 
s’astreindre à l’«obligation d’un 
système strict de rotation des 
cultures». Il en ira de même pour 
onze communes des districts de 
Martigny et d’Entremont. 

Le périmètre retenu est établi 
selon une règle simple: dans un 
rayon de 10 km autour des foyers 
identifiés, a décrété la Confédé-
ration. «Deux ont été identifiés: 
dans la région de Monthey et à 
Vollèges, reprend l’expert. Sept  
pièges avaient été installés cette 
année sur l’entier du canton. Des 
chrysomèles ont été capturées 
dans deux d’entre eux au terme 
des relevés effectués entre la mi-
juin à la mi-septembre.»

La Broye comme le Chablais
Le principe des 10 kilomètres de 
rayon a pour conséquence que 
l’affaire dépasse les frontières 
cantonales pour toucher le can-
ton de Vaud. Le trait du compas 
s’arrêtera grosso modo vers la 
route transchablaisienne H144, 
à Rennaz. «Les cartes précises 
sont en voie de finalisation, nous 
attendons une confirmation du 
Service phytosanitaire fédéral, 
mais les producteurs ont été avi-
sés», explique Jean-Michel Bolay, 
inspecteur phytosanitaire pour 
le canton de Vaud. 

Il en ira de même pour une 
partie de la Broye, concernée 
par un des parasites trouvés sur 
le territoire fribourgeois. «Sur 
Vaud, il existe par ailleurs deux 
foyers qui nous sont propres: 
vers Nyon et au Pied du Jura», 
précise l’inspecteur.

Philosophes sur le terrain
Pascal Lattion, troisième généra-
tion de l’exploitation de Muraz, 
se souvient du «choc émotion-
nel» lorsque la chrysomèle a été 
repérée entre Ollon et Roche en 
2017. Aujourd’hui, il prend ça avec 

philosophie. «Cela reste embê-
tant parce que le Chablais est une 
bonne région à maïs, dont une très 
grande partie sert pour le fourrage 
du bétail. Dans d’autres pays, ils 
traitent. Ici, on est plus écolos.» 
Les céréales remplaceront donc le 

maïs en 2023 sur les parcelles po-
tentiellement colonisées. «C’est 
un peu dommage parce que le 
maïs offre une plus grande renta-
bilité, mais voilà. Ici, nous avons 
six cultures différentes, donc un 
peu de marge de manœuvre en 
termes de rotation.»

De l’autre côté du Rhône, à 
Aigle, Jean-Luc Mayor confirme 
la rentabilité du maïs. Il en 
plante sur près de la moitié de 
ses 70 hectares. «On avait été 
tranquilles en 2021 et 2022 et 
on repart pour un tour, c’est 
comme ça, faut faire avec. On va 
de nouveau devoir jouer les ma-
giciens. Pour ma part, j’essaie de 
m’arranger avec des collègues 
non touchés pour échanger des 
parcelles. Je vais planter du maïs 
chez eux et ils viennent planter 
du blé ou des pommes de terre 
chez moi.»

A l’entendre, l’Aiglon ne de-
vrait donc pas trop souffrir éco-
nomiquement des frasques de 
la chrysomèle. Il s’interroge tou-
tefois. «Quand je vois que nos 
voisins alsaciens et de toute l’Eu-
rope traitent, je me dis que nous 
sommes, comment dire, un peu 
«décalés»…»

Des pièges depuis l’an 2000

Connaissant la voracité de la chrysomèle, les spécialistes ont immédiatement organisé 
la pose de pièges à phéromones pour des comptages dès son apparition au Tessin en 
l’an 2000. Cette année-là, selon le tableau chiffré de l’institut Agroscope, ils étaient 
trois cantons à participer: avec le Tessin, Genève et Zurich, deux portes d’entrée aéro-
portuaires et donc favorables au débarquement du parasite. Ils étaient douze l’année 
suivante, dont Vaud et Valais. 

Pendant longtemps, le Tessin a caracolé en tête du classement du nombre d’insectes 
recensés: 2’199 en 2001, 4’592 en 2003 (le pic), encore 2’854 en 2009, là où les 
autres n’en comptent souvent qu’une poignée, voire un seul. Après une année 2021 
calme, 2022 (3’608 chrysomèles recensées) a «sacré» le Jura (8 pièges, 544 insectes), 
suivi de Soleure (8 pièges, 542) et l’Argovie (12 pièges, 526), alors que le Tessin a fait 
profil bas (3 pièges, 6 parasites). L’an dernier, Vaud a capturé deux insectes avec deux 
pièges (à La Côte), le Valais 38 sur deux de ses pièges.

❝
Sur ces  
parcelles-là, 
nous planterons 
plutôt des  
céréales.  
C’est un peu 
dommage parce 
que le maïs 
offre une plus 
grande rentabi-
lité, mais voilà”
Pascal Lattion  
Muraz❝

J’essaie de 
m’arranger avec 
des collègues 
non touchés.  
Je vais  
planter du maïs 
chez eux et ils 
viennent  
planter du blé 
ou des pommes 
de terre  
chez moi”
Jean-Luc Mayor 
Aigle
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Le «diabrotica virgifera» s’attaque  
volontiers aux racines du maïs.  
Cette forme de chrysomèle a été  
une nouvelle fois repérée dans  
le Chablais, avec des conséquences sur 
les rotations des cultures.
| Adobe Stock

Pub

Vendredi 4 novembre de  9h à 19h

Samedi 5 novembre de 9h à 17h

Dimanche 6 novembre 

ouverture exceptionnelle de 14h à 18h

PORTES
OUVERTES

/ 4 - 5 - 6 novembre

Sortie
autoroute Aigle

Vionnaz

70%

ANCIENNE
COLLECTION

JUSQU'À

20%

NOUVELLES
COMMANDES

20%

NOUVELLES
COMMANDES

GRAND
DÉSTOCKAGE

AVANT
L'ARRIVÉE DE

L'HIVER

024 481 17 18
trisconi-meubles.ch 



Du 15 au 20 novembre 2022 | Beaulieu Lausanne
Du mardi au vendredi de 8h00 à 17h00 | Samedi et dimanche de 9h00 à 17h00

Soutenu par OrganisateursPartenaires médias

Visitez le lieu de rencontre pour le choix professionnel  
et la formation !

www.metiersformation.ch | Entrée libre

Police: Questa Grande
Couleur: C 100 M70 J40 N0

Suivez-nous

Avis mortuaires

Pompes Funèbres CASSAR SA
Une écoute, un accompagnement personnalisé.

021 960 30 20 – WWW.CASSAR.CH

La famille et les proches de

Madame Yvonne Meylan Bercier
ont la profonde tristesse de faire part de son décès 
survenu le vendredi 28 octobre 2022,  
dans sa 84e année.

La cérémonie d'adieu aura lieu le vendredi  
4 novembre à 14h30 au temple d'Ollon/VD.

Un grand merci à tous ceux qui l'ont accompagnée.
En lieu est place de fleurs, pensez à la fondation 
Théodora IBAN CH66 0024 3243 G054 9454 0, 
« mention Yvonne Meylan ».

Yvonne repose au funérarium Saint-Jean, à Aigle.
Domicile de la famille : Rue du Bornel-Dessus 31, 
1867 Ollon/VD.

www.cassar.ch
mortuaire@riviera-chablais.ch

En l’hommage ou en souvenir d’un être cher,
communiquez-nous votre message personnalisé,

cet emplacement vous est réservé.

À vos agendas ! vos agendas !À vos agendas !À
Découvrez nos pages 

Formation
le 16 novembre 2022 
dans nos éditions abonnés !
Bons plans, informations locales, 
interviews, reportages...
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Sur les traces de 
Louis Saugy
Rougemont

Pays-d’Enhaut  
Région propose  
d’en savoir plus sur  
la commune  
rodzemounaise,  
via une application 
adaptée au parcours  
de l’un des précurseurs 
de l’art du papier  
découpé. 

|  Christophe Boillat  |

Considéré comme l’un des 
créateurs de l’art du papier dé-
coupé, devenu l’une de ses plus 
illustres figures, Louis Saugy 
(1871-1953) est au centre de la nou-
velle démarche touristique initiée 
par Pays-d’Enhaut Région. L’Of-
fice du tourisme de la vallée da-
mounaise vient en effet de lancer 
une balade avec un audioguide  
de 1,5 km au cœur du village de 
Rougemont.

«Pays-d’Enhaut Région l’a 
créée en collaboration avec l’ap-
plication VoiceMap», précise l’Of-
fice du tourisme par voie de com-
muniqué. La nouvelle animation 
se greffe sur le parcours didac-
tique existant et intitulé «Sur 

les traces du passé avec Louis 
Saugy». La fugue permet désor-
mais d’écouter des anecdotes et 
informations sur le facteur de vil-
lage devenu célèbre découpeur. 
Son art développé durant de très 
nombreuses années est à décou-
vrir au Musée du Pays-d’Enhaut-
Centre suisse du papier découpé, 
à Château-d’Œx.

Cette promenade audiogui-
dée est aussi une plongée dans le 
temps, alors même que la voiture 
n’avait pas encore arpenté le cé-
lèbre bourg, ni la petite lucarne 
fait sa place dans les salons ro-
dzemounais. Les visiteurs sont 
conviés au centre et alentour, du 
modeste grenier aux riches cha-
lets en bois centenaires, pour y 
découvrir l’histoire de la com-
mune inscrite aux «Plus beaux 
villages de Suisse», depuis 2017.

Rougemont compte aussi une 
ancienne cure de pasteur que 
le Canton rénove et des monu-
ments historiques. Le plus cé-
lèbre est l’église réformée. Cet an-
cien prieuré a été construit vers  
1080 par les moines de Cluny. 

L’application VoiceMap sur le 
tour de Rougemont est disponible 
en français et en anglais (une ver-
sion en allemand suivra) gratui-
tement sur Apple store ou Google 
Play. On y trouve aussi «l’itiné-
raire réalisé précédemment pour 
le village de Rossinière», informe 
encore Pays-d’Enhaut Région.

VÉROLLIEZ
La Syrah à la fête pour la 9e fois

La 9e édition de la «Syrah au fil du Rhône», c’est 
ce vendredi et samedi à la Maison de la famille à 
Vérolliez. Les crus de dix-huit caves valaisannes 
sont à découvrir vendredi de 15h à 20h et samedi 
de 10h à 19h. Entrée: 20 francs, verre compris. Bus 
navettes depuis la gare de Saint-Maurice. KDM

VALAIS
Y a pas d’heure pour la culture

La 17e Nuit des Musées se déroulera le 5 novembre 
en Valais. 45 institutions y prennent part, dont le 
Musée des traditions et des barques du Léman à 
Saint-Gingolph, le Trésor de l’Abbaye et le Château 
de Saint-Maurice. En plus de l’entrée libre, de nom-
breuses animations sont proposées gratuitement à 
cette occasion. Infos: ndmvs.ch SEB

En bref L’AJA s’offre une belle 
cure de jouvence
Inauguration

Après 10 ans  
de pérégrinations dans 
divers locaux de la ville, 
l’Association pour la 
jeunesse aiglonne a 
retrouvé ses locaux  
historiques du Clin 
d’œil. Inauguration 
publique samedi.

|  Christophe Boillat  |

Enfin! l’Association pour la 
jeunesse aiglonne (AJA) peut 
marquer d’une pierre blanche 
son retour dans ses locaux histo-
riques du Clin d’œil, retardé du-
rant deux ans à cause de la pan-
démie. L’inauguration publique 
se déroulera ce samedi 5 dès 13h. 
«C’est capital pour nos équipes, 
la Ville, les jeunes et tous les gens 
qui nous soutiennent, aussi pour 
la visibilité et l’accessibilité, que 
l’AJA soit remise sur la carte du 
centre-ville», déclare Cyril Zoller, 
président depuis 2017.

L’association a été fondée en 
1985 et a pris place dans une an-
cienne église, face au collège de 
la Grande-Eau. Propriété de la 
Fondation Clin d’œil, les locaux 
avaient entièrement été réhabi-
lités pour l’accueil et les jeunes 
du chef-lieu du district. «Mais 

des problèmes et des querelles 
de personnes ont poussé l’AJA 
dehors en 2010. Elle s’est retrou-
vée pendant 10 ans dans des 
constructions modulaires ou des 
locaux disséminés en ville, quel-
quefois insalubres», poursuit le 
président.

Les efforts conjugués du 
nouveau comité et de l’Exécutif 
ont permis ce retour. Il faut voir 
l’effervescence qui règne dans 
l’équipe en pleine préparation 
d’activités et de projets à venir. 
Une seconde jeunesse! Autour de 
la table de travail, des animateurs 
convaincus: Célia, Camille, Julien, 
Blend et Ricardo. «Grâce à l’aide 
financière de la Ville, 230’000 
francs annuels, principalement 
pour les salaires et le loyer, nous  
pouvons former avec Blend notre 
premier apprenti», se réjouit Cy-
ril Zoller.

«La jeunesse va bien»
«Le but de l’AJA est d’animer nos 
jeunes de 11 à 18 ans dans le cadre 
du bien vivre ensemble, avec des 
règles, et surtout d’être à leur 
écoute. Nous les recevons et al-
lons à leur rencontre», annonce 
Célia, en poste depuis 2009. Pour 
la jeune femme, l’association est 

un lieu de «découvertes et d’ex-
périmentation, de transmission.» 
Blend en est l’exemple parfait: 
«J’ai fréquenté l’AJA dès l’âge de 11 
ans. J’ai adoré l’ambiance, je m’y 
suis fait des amis pour la vie. C’est 
devenu aussi ma seconde famille 
et ça m’a peut-être empêché de 
faire des bêtises. Aujourd’hui, je 
veux transmettre ça aux autres.»

L’AJA «référence» environ 300 
jeunes du chef-lieu. «Certains 
viennent des communes environ-
nantes», note le président. Une 
cinquantaine fréquente réguliè-
rement les activités variées qui 
leur sont proposées: de la fabri-
cation de cupcakes à des randon-
nées, en passant par la confection 
d’origamis et un week-end à Eu-
ropa Park. L’accueil libre, encadré 
par les animateurs, est aussi dans 
l’ADN. De nombreuses plages ho-
raires sont ouvertes durant la se-
maine. Les jeunes peuvent mettre 
de la musique, jouer au babyfoot 
ou au billard, visionner des films, 
etc. «Ils ont aussi la possibilité de 
venir le midi avec leur repas et le 
réchauffer… ou alors on fait des 
pizzas», complète Célia.

Les jeunes s’investissent aus-
si. Beaucoup. Pour donner un 
coup de main s’il s’agit de rafraî-

chir les locaux, encore pour ré-
colter de l’argent pour des projets 
dans lesquels ils sont impliqués, 
ou encore de collaborer à des ma-
nifestations en ville, comme la 
récente étape du Tour de France.  
Tout ça pour le plus grand plaisir 
du président, spécialiste de l’ani-
mation, homme de convictions: 
«La jeunesse va bien. C’est très 
encourageant. C’est peut-être ce 
qu’ils vivent autour qui est plus 
compliqué…»

Dans un futur proche, les 
responsables de l’AJA veulent 
étendre le rayon, en créant des sy-
nergies.  «Nous avons été contac-
tés par Bex et Ollon. Nous tra-
vaillons sur un rapprochement, 
d’abord en termes d’organisa-
tion», conclut Cyril Zoller.

Horaires et activités:  
www.aja-aigle.org * 
Inauguration samedi  
dès 13h, rue du Collège 5  
à Aigle.

❝
«Le but est 
d’animer nos 
jeunes dans le 
cadre du bien 
vivre ensemble 
et être à leur 
écoute» 
Célia  
Animatrice  
et responsable de 
l’équipe de l’AJA

* �Scannez pour 
ouvrir le lien 

L’équipe de l’AJA (de g. à d.): Célia, Julien, Camille, Blend, Ricardo et le président du comité Cyril 
Zoller.� | C. Boillat
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Inscriptions et informations sur tpc.ch/111lieux

DÉCOUVREZ  
LES ALPES VAUDOISES

●● 20 AOÛT Au fil de l’eau aux Diablerets

●● 11 SEPTEMBRE Délices chocolatés à Villars-Gryon

●● 1ER OCTOBRE Voie ferrée historique pour Leysin

●● 6 NOVEMBRE Découvertes des Grands Crus à Yvorne

LES PROCHAINES BALADES AVEC MARC VOLTENAUER

ET BENJAMIN AMIGUET
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L’exploitation de la carrière se poursuit
Saint-Maurice

Le site des Râpes fait l’objet d’une procédure  
administrative de régularisation pour  
que les volumes restants de roche puissent  
être extraits de la falaise.

|  Sophie Es-Borrat  |

À la suite d’une mise au 
concours, Implenia a décroché 
courant 2017 la servitude lui 
permettant d’exploiter la car-
rière des Râpes appartenant aux 
Bourgeoisies de Saint-Maurice 
et Mex. Depuis, sur le million de 
mètres cubes de matériel à préle-
ver en 15 ans, elle en a sorti envi-
ron 150’000. Et pour poursuivre 
le minage, la situation doit être 

régularisée sur le plan adminis-
tratif, d’où la mise à l’enquête pu-
bliée le 14 octobre dernier.

«Nous sommes sur un secteur 
qui jouit d’une autorisation d’ex-
ploiter «à bien plaire», explique 
François Glassey, responsable du 
secteur Sociétés de production 
pour Implenia Valais. Afin de tra-
vailler depuis le sommet de la fa-
laise, nous avons besoin de faire 

valider une modification partielle 
du plan d’affectation, une étude 
d’impact sur l’environnement et 
une demande de défrichement.» 

Héritage à régulariser
Une première étape quelque peu 
étonnante a déjà été franchie. 
François Glassey développe :«Une 
partie de la falaise concernée est 
cadastrée «forêt» alors qu’il n’y a 
plus aucun arbre dessus, du fait 
de l’activité de nos prédécesseurs. 
Alors nous avons dû effectuer une 
procédure de demande d’autori-
sation de défrichement, au niveau 
fédéral préalablement, ce qui per-
mettra de changer de qualification 
sur le plan administratif.» 

La roche sombre de 
Saint-Maurice a des qualités par-
ticulières la rendant très intéres-
sante. Elle est principalement 

vendue à l’entreprise Fixit qui 
l’utilise comme composant de 
produits de crépissage. Elle ali-
mente également des centrales 
à béton depuis peu, une partie 
est destinée à la construction 

de routes et de places, dans une 
moindre mesure à des aménage-
ments paysagers.

Si à terme la zone sera reboi-
sée, l’exploitation implique des 
compensations à réaliser pendant 

la phase d’extraction, dont l’amé-
nagement de biotopes humides à 
proximité de la carrière en direc-
tion du hameau des Cases, ainsi 
qu’aux abords du stand de tir de 
l’armée attenant. L’entreprise 
aura 30 ans pour amener 2 mil-
lions de m3 de matériaux d’exca-
vation propres (MEP) dans ce qui 
sera une décharge de type A. 

«Au fur et à mesure que la 
décharge prendra forme, on va 
l’ensemencer et la végétaliser 
pour obtenir à terme des pâtu-
rages boisés pour laisser revenir 
le bétail de l’exploitant qui se 
trouve à côté. A terme, une partie 
de la zone devrait être réaffectée 
en surface forestière. Cela rentre 
dans le cadre des compensations 
environnementales et écolo-
giques prévues dans le dossier», 
informe François Glassey.

La roche extraite à Saint-Maurice est utilisée dans plusieurs do-
maines d’application, dont la construction de routes.� | Implenia

Un rêve un peu fou devient réalité 
Construction

Une maison hors du 
commun a vu le jour 
dans la commune de 
Port-Valais grâce à un 
ingénieur très sensible 
à l’environnement. 

|  Sophie Es-Borrat  |	

Après presque deux ans de tra-
vaux, Alessio Giorgerini a pendu la 
crémaillère de sa maison familiale 
aux Evouettes. Une construction 
réalisée en prolongement du cha-
let qu’il a acheté en 2007 puis ré-
nové. Le résultat est pour le moins 
singulier. Il a tout imaginé du sol 
au plafond, ou plutôt de la grave 
drainante sous l’édifice aux jar-
dins sur le toit, puisque l’annexe 
est recouverte de terre.

«Comment agrandir en pre-
nant en compte les questions envi-
ronnementales, la récupération des 
eaux de pluie, les problèmes d’es-
paces verts, de surfaces étanches, 
de chaleur et d’énergie? Tout est là, 
la nature nous donne tout, il suffit 
de l’observer», explique l’ingénieur 
qui travaille au Service des travaux 
publics de Montreux en tant que 
responsable des réseaux d’eaux 
claires et usées.

Ce père de trois enfants a 
donc décidé de construire ce qu’il 

a rêvé une nuit. Il s’est fait l’ar-
chitecte du projet qu’il a d’abord 
expérimenté sur le toit de son 
garage 5 places, transformé en 
jardin depuis plus de 10 ans grâce 
à cinq centimètres de terre. Des 
fraises y poussent encore alors 
que le mois d’octobre touche à sa 
fin. On y trouve aussi des arbres 
fruitiers et du raisin qu’il est en 
train de vinifier. Tout un écosys-
tème s’y développe.

L’utopie prend vie
Au départ, les autorités commu-
nales n’étaient pas totalement 
convaincues par la démarche 
hors des sentiers battus de ce 
solide gaillard à la longue barbe 
tressée. Mais le prototype a per-
mis de lever les dernières réti-
cences et incompréhensions. 
Alessio Giorgerini a donc pu 
bâtir l’extension de sa maison, 
protégée d’une superposition de 
couches d’étanchéité, d’isolation 
et de drainage, complètement re-
couverte de terre.

«Les plantes s’adaptent, ici il y a 
30 centimètres de terre, là 15. Je n’ai 
rien inventé, les Babyloniens fai-
saient déjà ça, ils avaient compris 
les avantages de l’évapotranspira-
tion, s’enthousiasme l’ingénieur 
originaire d’Italie, le regard bril-
lant. Je me suis trompé d’époque 
et de planète.» Toute l’annexe est 
conçue en plans inclinés de 2 à 45% 
pour que l’eau puisse s’évacuer. 
«Grâce aux pentes, j’ai augmen-
té la surface verte par rapport à 

la verticale.» Un espace fertile, 
sur lequel Alessio Giorgerini et 
sa famille vivent, ont aménagé 
leur potager et même une piste 
de luge pour l’hiver. 40 oliviers, 
chargés de fruits très prochai-
nement transformés en huile 

côtoient 300 ceps de vignes, 130 
seront encore plantés. L’hiver ap-
prochant, le tout est protégé du 
froid par du fumier.

L’ensemble bénéficie d’un 
système de rétention des eaux 
de pluies avec des réservoirs et 
des drainages. «Cet été, j’ai uni-
quement arrosé avec ça, je n’ai 
pas utilisé une goutte du réseau 
d’eau potable», relève l’ingé-
nieur environnemental spécia-

lisé en systèmes hydrauliques. 
Outre le rôle de garde-manger, 
l’enveloppe de terre végétalisée 
permet de maintenir la tempéra-
ture de l’habitation à 20°. «C’est 
de la physique. Un objet réchauf-
fé par le soleil, s’il est en contact 

avec un corps à température 
inférieure, il va rester frais. La 
terre qui est ici à 10°-15° sur les  
100 premiers mètres de profon-
deur va faire tampon. L’hiver, elle 
a une fonction isolante grâce à 
l’air qu’elle contient.»

Ici, la volonté n’est pas d’être 
autonome, mais de sensibiliser les 
nouvelles générations. «L’homme 
peut être autre chose qu’un virus 
pour la terre. Il faut vivre avec elle. 

J’ai dû dépenser beaucoup d’éner-
gie pour construire ça, mais avec le 
temps, je vais le rendre à la nature, 
en la nourrissant de papillons, oi-
seaux et abeilles.» 

A l’intérieur, les pièces 
construites autour d’une cour 

verdoyante sont spacieuses et 
lumineuses, en béton brut des 
murs au plafond. Optimisation 
toujours, deux pompes à chaleur 
ont été installées, différenciant le 
chauffage au sol de celui de l’eau 
et du charbon actif remplace la 
hotte de ventilation de la cui-
sine. Pourtant, l’ingénieur assure 
que le coût de la construction est 
moins élevé que pour un bâti-
ment standard, économisant les 

frais de ferblanterie, de tuiles et 
de chenaux notamment.

Donner l’exemple 
Le considère-t-on comme un illu-
miné dans le village? «J’ai déjà de 
la peine à me comprendre moi-
même, concède ce Viking des 
temps modernes. Je m’en fous de 
ce que peuvent penser les gens, 
mais les voisins ont confiance, à 
ceux qui se demandaient ce que 
je faisais ils disaient «laissez-le 
finir». Beaucoup de familles 
sont venues voir ce que j’ai fait,  
une classe école a aussi visité la 
maison.» 

«Plutôt qu’un écolo, je suis sen-
sible. Je fais d’ailleurs partie des ul-
trasensibles, et j’ai choisi de l’utiliser 
pour faire du bien. J’ai toujours été 
fasciné par la nature, depuis tout 
petit: l’eau, la montagne… Mon 
angoisse c’est le futur pour mes 
enfants, cette démarche c’est aussi 
pour eux, à mon échelle. La moindre 
chose a son importance: une goutte 
d’eau peut casser un mur avec  
le temps.» 

Alessio Giorgerini envisage de 
breveter sa création, mais dans 
une approche altruiste et non fi-
nancière. «On pourrait construire 
partout, amener du vert où il n’y 
en a pas, enlever la pollution, éviter 
d’acheter des tomates en Afrique 
en les faisant pousser sur le toit, 
avec une production à «kilomètre 
zéro », en économisant de l’énergie 
et de l’eau potable.Mais ça va à l’en-
contre de notre système.»

Seul le toit de la maison rénovée est encore visible, le reste est recouvert de végétation.� | S. Es-Borrat
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Stand de tir à Vérolliez :  
convention en sourdine
Saint-Maurice

Lors de l’assemblée  
de jeudi soir, une 
soixantaine d’habitants 
a dit son ras-le-bol  
de voir l’exploitant  
de la place de tir  
ne céder sur rien afin 
de diminuer  
la pollution sonore .

|  Karim Di Matteo  |

«S’il faut aller faire des rondes 
du matin au soir avec des bande-
roles pour qu’ils nous écoutent, 
on peut aussi!» Boutade ou non, 
le coup de gueule de ce membre 
de l’Association des riverains de 
la place de tir de Vérolliez, lors 
de l’assemblée générale jeudi 
soir, en dit long sur le ras-le-bol 
de celles et ceux qui pâtissent 
des nuisances de l’infrastructure 
agaunoise.

Deux cents habitants se sont 
fédérés en 2021 pour porter leur 
cri d’alarme: depuis 2017, l’aug-
mentation importante de la 
cadence et du nombre de tirs, 
jusqu’à 500’000 par an selon l’as-
sociation, leur fait vivre un enfer 
en matière de décibels. Une pé-
tition avait déjà réuni 450 signa-
tures fin 2020.

Dernier épisode en date de la 
saga jeudi soir: l’auditoire, réuni à 
l’aula de la Tuilerie, a dit un grand 
«non» au projet de convention tri-
partite négociée entre l’associa-
tion, la Commune et un représen-
tant militaire de l’exploitant de la 
place. Ce dernier est notamment 
chargé de distribuer les plages de 
tir entre particuliers, club local et 
l’Armée, principal utilisateur.

Concessions «minimes»
Au cours du débat qui a précédé le 
vote, le comité a déploré des avan-
cées quasi négligeables depuis le 
début des discussions. La prési-
dente Ariane Curdy a rappelé qu’il 
s’agissait pourtant de la troisième 
version de la convention depuis 
«la douche froide» essuyée par les 
bénévoles lors de la présentation 
de la première mouture en août.

Malgré quelques concessions 
«minimes» sur les plans de tir et 
les horaires, ou le renoncement 

aux pétards d’artillerie, aucune 
garantie de diminution globale 
du nombre de tirs n’a pu être 
obtenue. «Ce n’est même pas à 
l’ordre du jour, tant c’est hors de 
question de leur côté», a regret-
té Christelle Farquet, nouvelle 
membre du comité et juriste de 
profession. La demande de fer-

mer à terme le «secteur C», celui 
des salves les plus massives et 
bruyantes, n’a pas eu davantage 
d’écho, «et ce, même si nous 
avons la chance d’avoir la Munici-
palité à fond derrière nous».

Xavier Lavanchy, président de 
la Commune, a en effet certifié 
que l’Exécutif «tentait d’appuyer 
de tout son poids» l’association, 

avec l’aide du Canton. «Nous 
continuons notamment de dis-
cuter avec Armasuisse, proprié-
taire du site, en vue de la mise en 
conformité du stand de tir d’ici à 
2025 comme l’exige la loi. Nous 
faisons aussi pression à Berne au-
près de nos conseillers nationaux 
et du Canton pour qu’il affine le 
cadastre de bruit.»

«L’étude sera déterminante»
«L’élément déterminant sera tou-
tefois, reprend le président, le ré-
sultat de l’étude sur les nuisances 
qu’Armasuisse doit effectuer.» 

Dans les faits, il s’agira de la 
deuxième. Une première série de 
relevés, concluant à un volume 
sonore acceptable, avait été fusti-
gée par l’association pour la mé-
thode utilisée et la non-prise en 

considération du fameux secteur 
C. Le comité a du reste prévu à 
son budget un montant pour en-
gager un expert externe afin de 
bénéficier de ses conseils. 

Pierre-André Anthamatten, 
membre du comité, n’a pas atten-
du et y est allé de sa propre étude de 
terrain: 630 relevés au sonomètre 
doublés de vidéos, avec des pics en-
registrés à 105 et 107 décibels. «On 
a un dossier étoffé pour démontrer 
que cette place de tirs est incompa-
tible avec les habitations voisines.» 
Pas certain, pour d’autres, que son 
travail ait une quelconque valeur 
aux yeux de l’Armée.

«Quoi qu’il en soit, a conclu 
Christelle Farquet, le combat 
s’annonce de longue haleine et il 
faudra s’armer de patience, sans 
baisser les bras pour autant.»

Fête cantonale de tir en 2023

Du 9 au 25 juin prochain, le Bas-Valais accueillera la 
Fête cantonale de tir sur huit stands, dont celui de 
Vérolliez, ont expliqué deux représentants du club 
de tir local Noble Jeu de Cible (NJC) lors de l’assem-
blée générale de l’association des riverains de la place 
de tir. 7’000 tireurs de toute la Suisse se retrouve-
ront en terres valaisannes, dont 80 à 150 sur le site 
saint-mauriard. Sion en avait fait de même en 1999 et 
le Haut-Valais en 2006. Il faut remonter à 1982 pour 
que l’événement passe par Saint-Maurice, les deux 
autres précédents datant de 1937 et 1867, selon le 
NJC. La centrale de tir (enregistrements, contrôle des 
armes, distribution des prix) sera basée vers le centre 
sportif. Jacques Crettaz, du NJC, espère «promou-
voir une image moderne de notre sport et faire mieux 
connaître Saint-Maurice».

❝
Une  
diminution  
globale du 
nombre de tirs 
est hors de 
question  
de leur côté”
Christelle Farquet  
Membre du comité de 
l’association

L’augmentation importante du nombre de tirs sur la place de tir de Vérolliez met les riverains sur 
les dents depuis 2017. Les négociations avec l’Armée et l’exploitant du site n’ont jusqu’ici rien 
donné de concluant.� | DR

Améliorer les 
connexions du 
Chablais 
Liaison par le rail

Le Conseil d’Etat  
valaisan salue les  
investissements prévus 
pour le Lötschberg, 
mais demande  
un soutien sur le 
Sud-Léman et Monthey. 
Stéphane Coppey aussi.

|  Karim Di Matteo  |

Le prochain paquet de projets 
d’aménagement de l’infrastruc-
ture ferroviaire (PRODES) fait la 
part belle au tunnel du Lötsch-
berg avec une part du gâteau 
pour son aménagement complet. 
Le Conseil d’Etat valaisan s’en 
réjouit, mais voit déjà plus loin.  
Deux projets, notamment, lui 
paraissent prioritaires: l’intégra-
tion de la ligne Sud-Léman dans 
sa réflexion et «l’inscription  de la 
connexion de Monthey à la ligne 
CFF du Simplon» dans son pro-
gramme de développement.

Stéphane Coppey, président 
de Monthey, se dit ravi de cette 
prise de position qu’il appelle 
de ses vœux pour le bien de ses 
concitoyens et de tous les Cha-
blaisiens. «Très clairement, ce 
sont deux dossiers extrêmement 
importants pour le Chablais va-
laisan et même, pour le premier, 
pour l’ensemble du Chablais et du 

Valais. Nous sommes totalement 
en symbiose avec le Canton.»

La prolongation du train 
Sud-Léman et la résurrection de 
la ligne du Tonkin à l’arrêt de-
puis deux décennies seraient une 
valeur ajoutée compte tenu du 
nombre très important de fron-
taliers qui se rendent en Suisse 
chaque jour, mais également 
d’un point de vue touristique, 
continue le président monthey-
san. «Ce dossier a été quelque peu 
bloqué par, disons-le, un manque 
d’enthousiasme côté français. 
Mais une nouvelle dynamique 
s’est mise en place depuis 2-3 ans 
et nous devons en profiter. D’au-
tant que la ligne du Tonkin existe, 
on ne parle pas de montants dis-
proportionnés. C’est un dossier 
qui peut aller très vite.»

Pour le président, la meilleure 
connexion de Monthey au réseau 
CFF n’est pas moins urgente. 
Car comme le rappelle le Conseil 
d’Etat, le chef-lieu «demeure la 
seule ville importante de Suisse 
romande à ne pas être reliée à 
une ligne ferroviaire structurante 
nationale». 

La solution passe par un dou-
blement de la ligne allant sur 
Collombey et le chef-lieu cha-
blaisien. «Mais en aucun cas en 
remettant en cause l’acquis des 
communes du Chablais vaudois, 
précise immédiatement l’édile. Il 
s’agit avant tout d’anticiper l’ave-
nir. Le trafic d’aujourd’hui entre 
Genève et Lausanne sera bientôt 
celui entre Lausanne et Sion.»

VILLENEUVE
Pour se déhancher à La Soute

Pro Senectute Vaud, après le succès des éditions 
pilotes ce printemps, poursuit l’organisation de ses 
«Rendez-vous disco». Deux sont encore prévus cet 
automne dans la région, à La Soute, rue du Quai à 
Villeneuve: le 27 novembre et le 16 décembre, de 
16h à 19h. Au programme: ambiance avec boule à 
facettes, musique de folie d’hier et d’aujourd’hui. 
Ce sera aussi l’occasion de faire de nouvelles ren-
contres. Renseignements sur: www. vd.prosenec-
tute.ch. CBO

En bref 
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Horaires modifiés entre Lausanne et St-Maurice.
Tous les week-ends du mois de novembre 2022.
• Le RegioExpress (Annemasse/Genève–Vevey/St-Maurice) est supprimé entre Lausanne 
   et Vevey/St-Maurice.
• La ligne S2 du RER Vaud (Vallorbe–Aigle) est prolongée jusqu’à St-Maurice avec arrêt à 
   Bex.
• La ligne S5 du RER Vaud (Grandson–Aigle) circule sans arrêt entre Cully et Vevey. 
   Epesses, Rivaz et St-Saphorin sont desservis par des bus de remplacement. 
    En savoir plus: cff.ch/lavaux-travaux
Veuillez consulter l’horaire en ligne avant d’entreprendre votre voyage.

Pub

Aux enfants de jouer !
Aménagement

Étape inaugurale  
de la refonte  
de la place du village, 
un espace de jeux  
voit le jour pour  
la première fois à 
Val-d’Illiez. 

|  Sophie Es-Borrat  |

À peine les travaux d’aména-
gement terminés, les enfants de 
Val-d’Illiez s’approprient déjà la 
première aire de jeux construite 
pour eux par la Commune. La 
concrétisation à 400’000 francs 
d’une intention née de longue date 
de réaménager le centre du village, 

tout en comblant manifestement 
une lacune pour les familles.

«Un projet avait été lancé par 
mon prédécesseur, explique Pas-
cal Trombert, conseiller commu-
nal en charge des constructions 
et de l’urbanisme, mais il ne satis-
faisait pas les commerçants alen-
tour. J’ai repris le flambeau en les 
consultant, mais aussi grâce à des 
ateliers villageois et un sondage. 
Après la mise à l’enquête en 2016, 
nous avons lancé un concours 
d’architecture remporté par le bu-
reau sédunois Mijong.»

Une série de réalisations
Les travaux ont commencé au prin-
temps 2021. Ils ont notamment 
consisté à installer une rampe d’ac-
cès à l’Office du tourisme Région 
Dents du Midi, avec le même granit 
que les édifices alentour. «Le mur 
surplombant la fontaine en béton, 

coulée sur place, a été fait par des 
artisans de Val-d’Illiez qui ont ré-
cupéré les pierres de l’ancienne 
construction, informe l’élu com-
munal. Et nous en avons profité 
pour mettre en séparatif les bâti-
ments attenants.» 

Majoritairement en bois, l’aire 
de jeux qui surplombe la place 
possède un sol de gazon synthé-
tique amortissant. «On a voulu 
faire plus que de simples balan-
çoires et toboggans. Parcours 
d’équilibre, pas d’ours, troncs, tas 
de bois, cordages… On prépare les 
enfants pour Koh Lanta ou India-
na Jones!», s’amuse Pascal Trom-
bert. Quelques éléments, dont un 
puzzle pour les plus jeunes, se-
ront encore intégrés, tout comme 
la signalisation et le dispositif de 
fermeture automatique des accès. 
Les cases postales qui se trou-
vaient devant le bâtiment de 

Commune ont été déplacées ici 
pour amener les gens sur la place 
du village. Les panneaux d’infor-
mations, informatique et manuel, 
sont en cours de finition et de la 
végétation va aussi se développer. 

Bienfait collatéral, la statue du 
Gros-Bellet, auparavant entourée 
par une haie de thuyas, a retrouvé 
de la visibilité. La hauteur histo-
rique du célèbre personnage est 
désormais respectée, une dou-
zaine de centimètres de socle 
ayant été rajoutés pour atteindre 
1,91 mètres.

De prochaines étapes sont 
prévues pour transformer le 
cœur de Val-d’Illiez. L’une d’elle 
a d’ailleurs été mise à l’enquête 
vendredi dernier. «L’ancienne 
fontaine sera intégrée dans une 
place de rencontres que nous al-
lons créer autour des vieux gre-
niers du village.» 

D’autres éléments ludiques compléteront prochainement l’espace 
destiné aux enfants. 

Des sushis d’ici au saucisson et au papet 
Près de soixante dossiers déposés pour 
les Mérites économiques 

Swiss In Sushi a été sélectionnée pour le prix «Proxi-
mité» des Mérites économiques Riviera-Lavaux dé-
cernés par Promove. L’organisme dédié à la promotion 
économique dans la région décernera également des 
récompenses dans les catégories «Impact», «Entre-
prendre» et «Rayonnement», ainsi que deux prix spé-
ciaux: «Développement durable» et «Femmes PME». 
Au total, près de soixante dossiers ont été déposés. 

Promove a jusqu’ici dévoilé les finalistes de deux caté-
gories. Aux côtés des deux acolytes de Swiss In Sushi, 
en lice pour le prix «Proximité» figurent la ferme de 
Praz-Romond La Brebisane et le restaurant Là-Haut à 
Chardonne. Pour le mérite «Entreprendre», ce sont le 
Centre Ados Riviera, MycoSense et Perle rare qui ont 
été sélectionnés pour la dernière ligne droite. Verdict 
le 17 novembre.  

Gastronomie

Cyrille Hoarau  
et Laurent Arn ont créé 
une gamme de  
bouchées apéritives 
mêlant allures  
japonaises et recettes 
du terroir local.  
Swiss In Sushi est en 
lice pour un prix des 
Mérites de l’économie 
Riviera-Lavaux. 

|  Anne Rey-Mermet  |

La forme est connue, les re-
cettes aussi, mais l’ensemble 
forme un tout original. Dans leurs 
locaux de Villeneuve, Laurent 
Arn et Cyrille Hoarau élaborent 
des sushis au saucisson vaudois, 
vacherin et papet, notamment. A 
l’image de leurs cousins japonais, 
les petites bouchées arborent dif-
férentes formes, de la rondeur du 
maki au papet à l’allongé nigiri. 
Les deux amis cuisiniers, passés 
par de prestigieuses maisons, ont 
concrétisé Swiss In Sushi il y a 
bientôt un an. La jeune entreprise 
fait partie des finalistes en lice 
pour le prix «Proximité» des Mé-
rites de l’économie Riviera-Lavaux 
décernés par Promove (lire enca-
dré). «J’avais déjà fait un essai avec 
des rösti et du saucisson vaudois 

il y a des années, mais c’était un 
simple boudin. Je n’étais pas allé 
plus loin, mais je me disais qu’il 
suffirait de couper des tranches 
pour que ça ressemble à des 
sushis. Dix ans après ça, Laurent 
et moi cherchions une idée pour 
lancer quelque chose ensemble», 
explique Cyrille Hoarau. «On était 
en train de manger une planchette 
et on se disait que c’était un peu 
dommage de manger toujours 
les mêmes choses pour l’apéro», 
ajoute son complice. 

Des moules faits maison  
Si l’idée paraît relativement 
simple, la réalisation s’avère bien 
plus compliquée. Les deux cui-

siniers, qui se sont rencontrés 
en 2007 devant les fourneaux 
des Trois Couronnes, ont fait de 
multiples tests pour trouver com-
ment préparer le sushi suisse 
parfait à partir de pommes de 
terre, de poireaux et d’autres pro-
duits bruts. Pas d’adjuvant pour 
que les maki et nigiri gardent la 
forme. «Nous avons mis au point 
des techniques de cuisson pour 
arriver à ce résultat. Les recettes 
évoluent encore: pour le sushis-
son, il y avait quatre étapes de 
cuisson à l’origine et on a réus-
si à en supprimer une», illustre 
Laurent Arn. 

Dans leur petite entreprise, 
les deux compères font tout: de 

la cuisine à l’administratif en 
passant par le marketing, la com-
mercialisation… et la création de 
moules sur mesure. «J’en ai fabri-
qué avec une imprimante 3D, ça 
nous a permis de faire de belles 
économies et d’être très précis», 
explique le touche-à-tout. «Pour 
un prototype, ça nous aurait coû-
té 4’500 francs, alors imaginez 
pour des produits finis», détaille 
Laurent Arn. 

Stand lors  
de Vevey Noël 
Swiss In Sushi a fait un premier 
test dans le cadre de Vevey Noël 
l’an dernier. Le duo n’a pas encore 
de pied à terre, mais peut comp-

ter sur les cuisines des copains 
pendant les jours de fermeture 
de leur restaurant. L’expérience 
s’avère tout à fait concluante, les 
deux complices retourneront au 
Marché de Noël cette année.  

Explorer d’autres terroirs 
Les sushis du terroir sont pro-
posés surgelés, afin d’éviter au 
maximum les pertes alimen-
taires. Jusque-là, les deux acolytes 
ont surtout travaillé avec des bars 
à vin, des restaurants, des hôtels, 
des privés ou des événements. 
L’un de leurs prochains objectifs 
est de commercialiser leurs pro-
duits dans des petites boutiques, 
pour commencer. «Pour passer 

aux plus grands commerces, ça 
demande beaucoup de débit. On 
ne peut actuellement pas pro-
duire plus que tant de pièces par 
jour, notamment en raison des 
différentes étapes de cuisson», 
souligne Cyrille Hoarau. 

Si les deux entrepreneurs 
se sont lancés avec des spécia-
lités plutôt vaudoises, qu’ils 
connaissent par cœur, ils aime-
raient étendre leur gamme et 
s’attaquer à des produits d’autres 
terroirs locaux. «C’est dommage, 
on ne trouve pas de saucissons 
à cuire en Valais, il n’y a que des 
saucissons secs!», sourit Laurent 
Arn. Mais on peut toujours envi-
sager un makiclette. 

Cyrille Hoarau et Laurent Arn se sont lancés dans l’aventure il y a près d’un an. � | F. Cella - 24heures 
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Carton Plein Pour Le HC Villars ! 
2ème ligue

Après six journées de championnat dans leur 
nouvelle catégorie de jeu, les Villardous n’ont pas 
encore égaré le moindre point. Une situation  
qui surprend son président et joueur  
Michael Bochatay, qui veut toutefois que  
ses coéquipiers gardent les pieds sur terre.

|  Laurent Bastardoz  |

Samedi soir, le HC Villars ac-
cueillait le HC Château-d’Oex. 
Une rencontre qui a attiré la foule 
dans les Alpes vaudoises et qui 
a permis aux locaux de garder 
le cap: «C’est vrai qu’on est sur-
pris par ce début de saison. En 
rapatriant à Villars, après notre 
ascension en 2ème ligue, plu-

sieurs joueurs du cru, comme 
Riedi (Martigny), Turel, Petko-
vic et Stepanovic (HC Sion) ainsi 
que Gut et Jaggi, nous savions 
que nous pourrions jouer un rôle 
cette saison. Mais être en tête du 
classement après six journées 
sans avoir égaré le moindre point 
est tout de même surprenant», 

explique en préambule Michael 
Bochatay, joueur de la première 
équipe, mais surtout président 
du club. 

Devant près de 500 specta-
teurs, Villars a connu quelques 
soucis avant de remporter la 
partie 5-4. «Château-d’Oex était 
super bien organisé et nous a 
posé des problèmes. On s’est fi-
nalement imposés sur le fil, sur 
le même score qu’en match de 
préparation, mais cela restera 
comme la rencontre la plus diffi-
cile de ce début de saison.» 

Après cette rencontre face 
au voisin damounais, Villars va 
encore disputer trois rencontres 
consécutives à la maison. «Une 
période bénie après avoir joué nos 
quatre premières rencontres de la 
saison à l’extérieur. Cette situa-
tion va aussi nous motiver à en-
granger un maximum de points 

et de confiance avant de nous 
rendre à Meyrin le 26 novembre 
prochain. Cette équipe redou-
table n’a pas non plus perdu le 
moindre point jusqu’à présent», 
ajoute Michael Bochatay. Avant 
de poursuivre: «Notre groupe est 
solide. Avec l’engagement de Beat 
Kindler comme entraîneur, nous 
avons renforcé clairement notre 
jeu défensif. Notre gardien Kou-
maren Cosandey réalise un très 
bon boulot et devant ça va pas 
mal non plus avec 32 buts en six 
matches.» 

Tout roule donc pour les Villar-
dous. De quoi revoir à la hausse les 
ambitions du club? Pour son pré-
sident, le but reste de réaliser une 
première bonne saison. «Notre 
objectif était de figurer dans la 
première partie du tableau à la 
fin de la saison. On doit rester réa-
listes et continuer à bosser.» 

FOOTBALL
Monthey perd pour la seconde fois

Les Chablaisiens affrontaient La Chaux-de-Fonds 
samedi dernier. Les hommes de Cédric Strahm 
étaient prévenus, l’équipe neuchâteloise est difficile 
à battre sur son terrain de la Charrière. Monthey n’a 
pas déjoué la statistique. Les visiteurs ont encais-
sé trois buts en première mi-temps avant que leur 
numéro 10 Jonathan Lima sauve l’honneur à la 51e 
minute. Défaits 3 à 1, les Montheysans repartent 
bredouilles mais restent deuxième au classement, à 
quatre points de Servette M-21. Prochain match: sa-
medi 5 novembre au stade Philippe-Pottier contre 
les Genevois du CS Chênois (17h). XCR

En bref 

Battu mais  
optimiste
SB League

Malgré la défaite  
samedi contre Lugano, 
le BBC Monthey réussit 
un très bon début de 
saison. Grâce surtout  
à la révélation de  
deux jeunes  
Américains talentueux. 

Texte: Bertrand Monnard 
Photos: BBC Monthey

Toute série a une fin, c’est 
bien connu. Après un départ ca-
non dans le championnat de SB 
League et quatre succès consé-
cutifs, dont l’un contre Fribourg 
Olympic, le BBC Monthey a subi 
son premier échec samedi au Re-
posieux face à Lugano, après pro-
longation 103 à 97. Et ce malgré 
le soutien fervent de son public 
dans ce final à suspense. Une is-
sue d’autant plus cruelle que les 

Sangliers ont mené au score tout 
au long du match jusqu’à deux 
minutes de la fin, l’avantage se 
montait même à 16 points à la 
mi-temps. «C’est frustrant évi-
demment, reconnaissait l’entraî-
neur Patrick Pembele, nous avons 
manqué d’énergie sur la fin. Pour 
la première fois de la saison, 
nous avions plusieurs blessés. 
On va voir maintenant comment  
nous allons réagir à cette pre-
mière défaite.»

Le BBC Monthey avait démar-
ré de manière catastrophique la 
saison dernière, enchaînant huit 
revers consécutifs. A l’inverse, 
dans ce championnat, l’équipe 
pointe à une excellente 3e place 
après cinq journées. «Dès le dé-
but, on a senti une très bonne 
dynamique et les victoires forcé-
ment donnent confiance», ajoute 
l’entraîneur. Quant au président 
Laurent Duchoud, il se dit «heu-
reux, mais pas surpris». 

Selon lui, rien n’est dû au ha-
sard: «On a su tirer les leçons de la 
saison dernière et le recrutement 
se révèle excellent. Cette équipe 
présente un bon équilibre entre 
l’expérience et la fougue de la jeu-
nesse.» Parmi les six nouveaux 
arrivés figurent quatre Améri-
cains. Markel Humphrey et Kevin 
Langford avaient déjà porté les 
couleurs du BBC Monthey par le 
passé. Quant aux deux rookies de 
23 ans, Jay-Jay Chandler venu de 
l’Université d’Alabama et Jaizec 
Lottie débarqué de Floride, ils 
constituent l’incontestable révéla-
tion de ce début de championnat. 

Dénicher des perles 
Omniprésent, virevoltant, insai-
sissable, Chandler a crevé l’écran 

samedi avant de s’éteindre sur 
la fin alors que Lottie, blessé, a 
cruellement manqué à l’équipe. 
«Ce sont des pur-sang qui en 
veulent, qui ont de l’ambition, 
qui font le spectacle», se réjouit le 
président. Enthousiasme partagé 
par Patrick Pembele: «Très ta-
lentueux, ils se sont vite adaptés 
au jeu européen. On verra com-

ment ça se passe sur toute une 
saison.» Comment dénicher deux 
perles pareilles dans la jungle des 
transferts où les renforts présu-
més se révèlent parfois décevants?  
Patrick Pembele raconte sa mé-
thode. «Il faut s’y prendre le plus 
tôt possible. Avec mon assistant, 
nous envoyons à une dizaine 
d’agents que nous connaissons 

les profils recherchés. En l’occur-
rence, pour ces deux postes, nous 
avons établi une première liste 
de 300 joueurs. On épluche sta-
tistiques et vidéos. On élague, on 
affine. Avec Jay-Jay et Jaizec, les 
premiers contacts ont eu lieu en 
mai. Nous leur avons parlé, ainsi 
qu’à d’anciens entraîneurs pour 
avoir des infos, sans oublier un 

peu d’espionnage sur les réseaux 
sociaux pour mieux les connaître. 
On a signé en juillet.»

Ville  
de basket 
Monthey est une ville de basket 
et Laurent Duchoud le président 
sent comme un nouveau frémis-
sement. «On entend à nouveau 
parler de l’équipe. De 700 actuel-
lement, nous espérons atteindre 
les mille spectateurs de moyenne 
si les bons résultats continuent.» 
Au printemps dernier, qualifiés 
in extremis pour les play-off, les 
Sangliers avaient été éliminés 
d’entrée par Fribourg Olympic. 
Les ambitions sont-elles à la 
hausse? «Clairement nous visons 
le triplé», ironise le président. 

Patrick Pembele est plus sé-
rieux. «Pour l’heure, à part Fri-
bourg, nous n’avons pas encore 
affronté les cadors du champion-
nat comme Vevey, Genève ou 
Massagno. On saura mieux où 
nous situer après». 

A 30 ans à peine, Patrick Pem-
bele vit déjà sa troisième saison à 
la tête du BBC Monthey. «J’aime 
ce job même lors d’une défaite 
comme aujourd’hui. On est en 
perpétuel mouvement, on doit 
toujours trouver des solutions. 
Une heure après le match, je me 
projette déjà dans le suivant.»

❝
C’est frustrant 
évidemment. 
Nous avons 
manqué  
d’énergie  
sur la fin”
Patrick Pembele 
Entraîneur 

Les Sangliers ont mené au score jusqu’à deux minutes de la fin du match. 

L’Américain Markel Humphrey est de retour au BBC Monthey, il avait déjà joué avec l’équipe par le passé. Thomas Salman.
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5 & 6 novembre 2022
Activités pour les familles sur inscription

museesriviera.ch −   

Villa « Le Lac » Le Corbusier • Musée suisse de l’appareil photographique 
Musée Jenisch Vevey • Alimentarium • Musée historique de Vevey 

Musée de la Confrérie des Vignerons • Musée Suisse du Jeu •Musée de Montreux 
Chemin de fer - Musée Blonay-Chamby • Château de Chillon TM

Pub

Nouvelle rasade de Whisky A Go Go
Festival

L’événement  
montheysan  
qui rend hommage  
à la musique des  
années 60-70 revient  
pour une quatrième 
édition.

|  Sophie Es-Borrat  |

Décoré spécialement aux 
couleurs de l’époque, le Plic Café 
s’emplira une nouvelle fois de 
sonorités vintage les 4 et 5 no-
vembre. Cette année, six groupes 
reprendront cinq morceaux issus 
du répertoire des centaines d’ar-
tistes qui ont officié entre 1967 et 
1977 dans la mythique salle cali-
fornienne Whisky A Go Go. Parmi 

eux, Led Zeppelin, Jimi Hendrix, 
Chuck Berry et Blondie.

Groupes confirmés  
et éphémères
Les initiateurs et organisateurs, 
Arcangelo Barman et Sandrine 
Marclay, font partie des inter-
prètes qui se produiront pen-
dant 30 minutes. Cette dernière 
raconte: «Rêvant tous les deux 
de faire de la musique, on a créé 
Frauensaft pour la première édi-
tion, mais cette année on jouera 
séparément.»

Comme de coutume, outre 
une partie de groupes créés pour 
le festival composés de musiciens 
de la région, des formations ins-
tallées dans le paysage musical 
romand se produiront ce week-
end, dont Sacha Love, Tim and 
the Thieves et Disco Barrière.

Depuis 2017, l’événement mu-
sical s’est forgé une petite répu-
tation, dans le Chablais et un peu 

au-delà. «Chaque édition a été 
une réussite, confirme Sandrine 
Marclay. Les gens en parlent, 
d’année en année, certains nous 
demandent de jouer, ceux qui 
sont déjà venus reviennent volon-
tiers. On n’a pas besoin de courir 
après les groupes.»

Succès envahissant
D’après les organisateurs, le fes-
tival accueille environ 150 per-
sonnes par soir, de tous les âges, 
dans le petit café de la zone pié-
tonne de l’avenue de la Gare et à 
l’extérieur, où sont aménagés un 
bar et un stand de nourriture. «Il 
faut imaginer qu’il y a autant de 
monde dehors que dedans», dé-
crit Sandrine Marclay.

Mais pas question pour autant 
de déplacer l’événement. «C’est 
bondé mais ça nous tient à cœur 
de faire ça au Plic. Ça fait 20 ans 
qu’on vient ici et que Fabrice (ndlr: 
Géron, patron de l’établissement) 

nous laisse organiser toute sorte 
de soirées complètement folle. Il 
nous a toujours fait confiance, du 
coup on le lui rend avec ce festi-
val. Ça fait partie de l’identité du 
Whisky A Go Go.»

Pour soutenir la manifestation 
gratuite, des badges originaux 
sont vendus auprès du public 
venu prendre part à «deux jours 
de folie, de paix, et de musique». 
L’organisatrice explique: «C’est 
notre seule rentrée d’argent. Le 
prix d’achat est fixé au dé, les gens 
paient le montant qu’ils tirent.» 

Whisky A Go Go  
au Plic Café, Monthey,  
les 4 et 5 novembre. 
Concerts dès 20h.

Raphaël Guillet, du micro à la plume
Livre

Journaliste à la RTS, le 
Villeneuvois vient de 
sortir son deuxième 
polar. Retour sur un 
parcours riche entre 
«Course autour du 
monde» et reportages 
de guerres.

|  Christophe Boillat  |

Un automobiliste prend la 
fuite après avoir mortellement 
percuté un cycliste sur une route 
vaudoise. Était-ce un simple acci-
dent ou un acte volontaire? L’ins-
pectrice de la Police judiciaire lau-
sannoise Alice Ginier est chargée 
de l’enquête. Ce drame la ramène 
à son propre passé, son frère ayant 
perdu la vie à vélo sur la route du 
col des Mosses. Les investigations 
conduisent la jeune Chablaisienne 
des quartiers de Lausanne à Mou-
don, dans les Alpes vaudoises et 
jusqu’en… Bosnie.

Ce scénario est le point de 
départ de Lunettes de sommeil, 
deuxième roman policier de Ra-
phaël Guillet. Il nous permet 
de retrouver Alice Ginier, son 
héroïne, deux ans après sa pre-
mière enquête relatée dans Doux 

comme le silence. Alice a 29 ans 
au moment des faits. Elle est née 
et a grandi dans l’Est vaudois, fait 
ses premières écoles à Aigle. Elle 
est ensuite revenue à Savatan 
pour y suivre l’école de police, 
avant d’intégrer celle des sciences 
criminelles.

Célibataire, l’inspectrice en-
tretient une relation cachée avec 

le chef de la brigade criminelle. 
«C’est une femme assez solitaire, 
saine et résistante, dotée d’un 
bons sens paysan. Elle entretient 
une relation forte avec sa mère 
qui gère toujours la petite ferme 
familiale aux Mosses. Elle aime 
venir s’y ressourcer. Outre son 
frère, son père est aussi décédé», 
détaille l’auteur.

Raphaël Guillet aime les 
livres. Ce diplômé en lettres en lit 
beaucoup. C’est un peu sur le tard 
qu’il a découvert le roman poli-
cier, qu’il jugeait plutôt comme 
un sous-genre. «Ce qui est l’in-
verse chez Simenon, Mankell, Le-
hane, entre beaucoup d’autres.» 
S’il a précédemment écrit un ro-
man picaresque «qui sortira un 

jour», il a donc choisi le domaine 
de l’intrigue, qui a alerté les Edi-
tions Favre. Il rédige beaucoup 
et se confronte une fois par mois 
depuis 40 ans à deux autres amis 
écrivains. Ils se confient leurs 
productions, en discutent, amé-
liorent si nécessaire. 

Premier flash  
de Radio Chablais
Raphaël Guillet est né il y a 63 ans. 
Il a grandi et fait ses écoles à Ville-
neuve, puis à Montreux, avant 
d’embrayer avec le gymnase sur 
la Riviera. Il a étudié les lettres 
à l’UNIL, tout en assurant des li-
vraisons pour son père, boucher 
à Villeneuve. «C’est ainsi que j’ai 
fait mes premières rencontres 
extraordinaires.» Virage décisif 
et qui décidera de sa vie profes-
sionnelle, le Chablaisien s’inscrit 
à La Course autour du monde et y 
gagne une place. 

Huit jeunes reporters, deux 
par chaîne de télévision, de na-
tionalités différentes – France, 
Belgique, Luxembourg, Suisse, 
Canada – parcourent le monde 
durant six mois caméra au poing, 
libres de choisir leur itinéraire. 
L’émission diffusée le samedi en 
Suisse et en replay en France le 
dimanche est très suivie. Elle ré-
vèle Philippe de Dieuleveut, en 
Suisse Pierre Naftule ou Arnaud 
Bédat. «J’ai fait le tour du monde 
à l’œil. J’avais l’impression d’être 

Phileas Fogg», se remémore le 
Vaudois qui décide alors de deve-
nir journaliste.

Raphaël Guillet effectue le 
stage obligatoire de deux ans 
avec le statut de «libre». Il vole 
de contrat en contrat. «J’ai par 
exemple présenté le premier 
flash info de Radio Chablais en 
1984.» Il est ensuite engagé par 
le service public qu’il ne quittera 
plus. Aujourd’hui dans l’équipe 
de Mise au point, il a couvert pour 
la radio des guerres en Bosnie, 
Irak, Sierra Leone. Il a été primé 
pour certains reportages. Installé 
à Lausanne avec sa femme et sa 
fille, il a encore produit Les cou-
lisses de l’événement.

Raphaël Guillet  
dédicacera son deuxième 
livre à la librairie  
La Fontaine à Vevey,  
le 26 novembre  
de 14h à 16h

Raphaël Guillet aime les livres. En dehors de ses histoires policières, il a écrit un roman picaresque qui 
«sortira un jour»� | DR

La petite salle implique une certaine proximité. Ici en 2019.� | DR
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La traditionnelle fête a maintenant ses habitudes au Jardin de la Perle, le public a répondu présent.

Les Tambours de Villeneuve ont ouvert la marche du cortège qui a réuni de nombreuses familles.

Tahina, Claire et Lydia Schneider sur leur 31.

Incontournable: l’atelier de sculpture. La soupe offerte a bien plu à Ariana Feole.

Le bûcheron Florian Ruchet a oeuvré au brisoloir.

Sandra Bourqui exprimait ses talents l’après-midi.Flavia Petruzzi et son accessoire pour le cortège.

Les  
cucurbitacées  
à l’honneur 
29 octobre 2022

La Fête de la courge s’est déroulée  
samedi dernier à Villeneuve.  
Un événement aux couleurs de l’automne 
qui a commencé par un cortège depuis  
le Parc de l’Ouchettaz pour se poursuivre 
avec animations, ateliers nourriture 
et boissons au Jardin de la Perle.

Photos par Sandrine Es-Borrat

Galerie complète sur notre site:
https://riviera-chablais.ch/galerie/ *

* �Scannez pour 
ouvrir le lien 



14
Riviera Chablais votre région

N° 78  |  Du 2 au 8 novembre 2022

Pub

Mercredi 
2 novembre
Théâtre

LOBA
Autres / Musique
La Cie Patte Blanche explore 
le mythe de la Loba à 
travers le texte de Diane di 
Prima, poétesse et militante 
de la Beat Generation.
Oriental-Vevey,  
Rue d’Italie 22, Vevey 20 h

L’Amoureux 
enchanteur
Un spectacle de cabaret 
musical créé à l’occasion de 
l’inauguration du nouveau 
foyer-bar.
Théâtre Le Pantographe, 
Avenue Reller 7, 
Vevey 20–21.30 h

Danse

Thé dansant
Grande Salle du Parc, 
Avenue de la Gare 5, 
Bex 14–17 h

Expositions

Je déguste et  
je décolle
40 ans de Réserve de la 
Confrérie de l’Étiquette.
Château d’Aigle,  
Place du Château 1, 
Aigle 10–17 h

Tour de France
Cyclisme et étiquettes  
de vin.
Château d’Aigle, Place du 
Château 1, Aigle 10–17 h

Claude Nobs
Musée de Montreux,  
Rue de la gare 40, 
Montreux 10–17 h

FOOD2049
Que mangerons-nous en 
2049 ? Vivrons-nous dans 
un monde dystopique où 
l’aliment unique prend 
des allures effrayantes de 
solution finale ? Ou plutôt 
dans un pays de cocagne 
high-tech où la faim est un 
fléau du passé ?
Alimentarium,  
Quai Perdonnet 25, 
Vevey 10–17 h

Le Musée de A à Z
A comme arc, G comme 
girouette, S comme 
sarcophage. Pour chaque 
lettre de l’alphabet, le 
Musée historique de Vevey 
présente des objets issus de 
ses collections.
Musée historique de Vevey,  
Rue du Château 2, 
Vevey 11–17 h

Print Art Now
L’exposition célèbre le 75e 
anniversaire de l’association 
zurichoise Edition VFO 
(Verein für Originalgraphik) 
qui publie des tirages limités 
en collaboration directe avec 
des artistes.
Musée Jenisch,  
Av. de la Gare 2,  
Vevey 11–18 h

Jeudi 
3 novembre
Théâtre

L’Amoureux 
enchanteur
Un spectacle de cabaret 
musical créé à l’occasion de 
l’inauguration du nouveau 
foyer-bar.
Théâtre Le Pantographe, 
Avenue Reller 7, 
Vevey 20–21.30 h

Expositions

Vert – Ville et végétal 
en transition
Des questions qui seront 
abordées par cette 
exposition réalisée en 
partenariat avec le Musée 
Historique Lausanne.
Jardin alpin du Pont de 
Nant, Jardin alpin, Les 
Plans-sur-Bex 10–18.30 h

Roger Eberhard – 
Escapism
Musée Suisse de l’appareil 
photographique, Grande 
Place, Vevey 11–17.30 h

Pollen – Guy Oberson
Film
Réalisation des gravures et 
conception du film :  
Guy Oberson.
Musée Jenisch,  
Av. de la Gare 2,  
Vevey 11–20 h

Caroline Tschumi –  
Princesses en 
lumière
La Fondation du Château 
de Chillon et l’artiste suisse 
présentent un total de 12 
portraits de femmes de la 
Maison de Savoie (XIIIe- 
XVIe siècle) qui trôneront  
au cœur de la forteresse.
Château de Chillon,  
Avenue de Chillon 21, 
Veytaux 10–17 h

Vendredi 
4 novembre
Théâtre

LOBA
Autres / Musique
Cie Patte Blanche.
Oriental-Vevey,  
Rue d’Italie 22,  
Vevey 20 h

Le Repas des Fauves
De : Vahé Katcha, mise en 
scène : Jean-Marie Torrenté.
Théâtre de l’Odéon,  
Grand-Rue 43, 
Villeneuve 20.30 h

Expositions

Claude Nobs
Claude Nobs a été tellement 
mis en lumière comme 
fondateur du Montreux 
Jazz Festival que bien des 
facettes de ce génial touche-
à-tout restent en partie dans 
l’ombre.
Musée de Montreux,  
Rue de la gare 40, 
Montreux 10–17 h

FOOD2049
Que mangerons-nous en 
2049 ? Vivrons-nous dans 
un monde dystopique où 
l’aliment unique prend 
des allures effrayantes de 
solution finale ? Ou plutôt 
dans un pays de cocagne 
high-tech où la faim est un 
fléau du passé ?
Alimentarium,  
Quai Perdonnet 25, 
Vevey 10–17 h

Print Art Now
L’exposition célèbre le 75e 
anniversaire de l’association 
zurichoise Edition VFO 
(Verein für Originalgraphik).
Musée Jenisch,  
Av. de la Gare 2,  
Vevey 11–18 h

Divers

Bastion 2222
parcours immersif
Un parcours immersif à 
travers le Château, dans un 
univers futuriste et
dystopique où seules 
quelques forteresses 
anciennes ont survécu  
aux cataclysmes.
Château d’Aigle,  
Place du Château 1, 
Aigle 18.45 h

Samedi 
5 novembre
Théâtre

L’Amoureux 
enchanteur
Un spectacle de cabaret 
musical créé à l’occasion de 
l’inauguration du nouveau 
foyer-bar.
Théâtre Le Pantographe, 
Avenue Reller 7, 
Vevey 19–20.30 h

Le Repas des Fauves
De : Vahé Katcha, mise en 
scène : Jean-Marie Torrenté.
Théâtre de l’Odéon,  
Grand-Rue 43, 
Villeneuve 20.30 h

Expositions

Je déguste et  
je décolle
Château d’Aigle,  
Place du Château 1, 
Aigle 10–17 h

Divers

Créons en direct un 
jeu vidéo ensemble !
Découvrez pas à pas 
comment un jeu vidéo est 
programmé.
ABCDé Bibliothèque-
ludothèque, Allée Gertrude 
Montet Girard 1,  
La Tour-de-Peilz  
10–11.30 h

Dimanche 
6 novembre
Concerts

Automne Musical 
Ollon
Quatuor d’altos avec Hans 
Egidi, Noémie Bialobroda, 
Mila Gafner, Baptiste Giroud.
Temple d’Ollon,  
Place Hôtel de Ville 3-2, 
Ollon 17–19 h

Daniel Chappuis 
(orgue)
Classique
Oeuvres de Bach, Liszt, 
Schumann.
Eglise Sainte-Claire,  
Rue Sainte-Claire 1, 
Vevey 17–18.30 h

Théâtre

L’Amoureux 
enchanteur
Théâtre Le Pantographe, 
Avenue Reller 7, 
Vevey 17.30–19 h

Divers

Les Monstres 
d’Hollywood
Chaplin’s World s’habille 
aux couleurs d’Halloween et 
accueille les plus célèbres 
monstres du cinéma dans 
son domaine.
Chaplin’s World,  
Route de Fenil 2,  
Corsier-sur-Vevey 10–17 h

Fête paroissiale Ollon
Journée de partage autour 
du traditionnel repas de 
midi, puis après-midi festif 
pour tous les âges.
Grande salle d’Ollon,  
Chemin de la Forge 8, 
Ollon 10–17 h

En famille aux 
musées

sa 5 novembre · 10–17 h 
Culture / famille · Vevey
En lien avec leur exposition 
temporaire ou permanente, 
les 10 institutions de 
l’Association des musées 
de la Riviera vaudoise 
concoctent pour l’occasion 
un programme spécial 
famille.

Mercredi 2 novembre
Vevey

Film

Projection spéciale de « La Vie devant »
Une projection spéciale de cette comédie triste créée  
par Frédéric Recrosio. En présence du réalisateur et  
d’une partie de l’équipe.
Bla Bla, Grand Place 5 18–21.30 h

AgendaRiviera Chablais votre région
Edition N° 57 | Du 2 au 6 novembre 2022 01

Tous les rendez-vous culturels et notre séléction sur www.riviera-chablais.ch

Agenda
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Pub

Mots croisésMots croisés
HORIZONTALEMENT
1. D’une île d’Indonésie. 2. Récolte des lucques. 3. Affluent 
de l’Oubangui. Arbre utilisé dans la médecine traditionnelle 
africaine. 4. Fierté de scout. Coupé court. Instrument d’ar-
chitecte. 5. Rudesse désagréable. 6. Cocktail à base de gin. 
Affiche de l’audace. 7. Vaccin contre la tuberculose. Cardinal 
de Strasbourg. 8. Cela précède l’année. Page de canard. Il 
défend la patrie de l’Oncle Sam. 9. Lentilles fourragères. 
Opération bancaire. 10. Diviser à l’extrême. 11. Coiffure 
d’apparat. Solide sublimé ou liquide vaporisé. 12. Patrimoine 
génétique. Sur la paille. 13. Entretien de deux personnes.
VERTICALEMENT
1. Herbe appelée mère de famille. Nature d’un corps.  
2. Tours imprévisibles. Jambière des soldats grecs de l’An-
tiquité. 3. Des plus méprisant. Il dirige la boîte. Affichant 
sa bonne humeur. 4. Se manifester (s’). Faire perdre de 
sa substance à quelque chose. 5. Réduction de sodium. 
Idéal allemand prôné par Hitler. Multiplicateur important.  
6. Par voie de conséquence. Nombre impair. Clé musicale. 
7. Baie du Japon. De bonne heure. Mode de gestion d’un 
service public. 8. Variétés. Il exploite un fonds de commerce.  
9. Prince troyen. Indication de la sortie d’un acteur. Saint-
pierre.

VERTICALEMENT
 
 1. Herbe appelée mère de famille. Nature d’un corps. 2. Tours imprévisibles. 
Jambière des soldats grecs de l’Antiquité. 3. Des plus méprisant. Il dirige la 
boîte. Affichant sa bonne humeur. 4. Se manifester (s’). Faire perdre de sa 
substance à quelque chose. 5. Réduction de sodium. Idéal allemand prôné 
par Hitler. Multiplicateur important. 6. Par voie de conséquence. Nombre 
impair. Clé musicale. 7. Baie du Japon. De bonne heure. Mode de gestion 
d’un service public. 8. Variétés. Il exploite un fonds de commerce. 9. Prince 
troyen. Indication de la sortie d’un acteur. Saint-pierre. 

HORIZONTALEMENT
 
 1. D’une île d’Indonésie. 2. Récolte des lucques. 3. Affluent de l’Oubangui. 
Arbre utilisé dans la médecine traditionnelle africaine. 4. Fierté de scout. 
Coupé court. Instrument d’architecte. 5. Rudesse désagréable. 6. Cocktail 
à base de gin. Affiche de l’audace. 7. Vaccin contre la tuberculose. Cardinal 
de Strasbourg. 8. Cela précède l’année. Page de canard. Il défend la patrie 
de l’Oncle Sam. 9. Lentilles fourragères. Opération bancaire. 10. Diviser 
à l’extrême. 11. Coiffure d’apparat. Solide sublimé ou liquide vaporisé. 
12. Patrimoine génétique. Sur la paille. 13. Entretien de deux personnes. 
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SudokuSudoku
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Facile

Difficile

udokuS
Une grille se compose de 81 cases regroupées en 9 blocs de 9
cases. Le joueur doit compléter la grille avec des chiffres allant
de 1 à 9. Chaque chiffre ne peut être utilisé qu’une seule fois

dans chaque ligne, dans chaque colonne et dans chaque bloc.
Voilà bien la difficulté et tout l’intérêt de ce jeu de logique qui

n’est en aucun cas mathématique !

8 7 2
6 7 4 5
2 1

3 6 1
4

1 9 8
5 2

3 9 7
4 2 9

Solution :
Difficile

9 4 3 8 6 5 7 2 1
1 8 6 2 7 4 3 9 5
5 7 2 3 9 1 6 8 4
8 3 4 7 5 6 9 1 2
2 9 5 1 8 3 4 7 6
7 6 1 9 4 2 8 5 3
6 1 8 5 3 7 2 4 9
3 5 9 4 2 8 1 6 7
4 2 7 6 1 9 5 3 8

Difficile

Mots fléchésMots fléchés
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BIG BAZAR : BOURGEON - MASCOTTE - SABOTEUR.

BOURGEON - MASCOTTE - SABOTEUR.

BIG BAZAR
Reconstituez trois mots de huit lettres sachant que les lettres doivent se toucher et qu’el-
les ne peuvent être utilisées qu’une seule fois pour un même mot.

0106

Reconstituez trois 
mots de huit lettres 
sachant que les lettres 
doivent se toucher  
et qu’elles ne peuvent 
être utilisées qu’une 
seule fois pour  
un même mot.

VERTICALEMENT
 
 1. Herbe appelée mère de famille. Nature d’un corps. 2. Tours imprévisibles. 
Jambière des soldats grecs de l’Antiquité. 3. Des plus méprisant. Il dirige la 
boîte. Affichant sa bonne humeur. 4. Se manifester (s’). Faire perdre de sa 
substance à quelque chose. 5. Réduction de sodium. Idéal allemand prôné 
par Hitler. Multiplicateur important. 6. Par voie de conséquence. Nombre 
impair. Clé musicale. 7. Baie du Japon. De bonne heure. Mode de gestion 
d’un service public. 8. Variétés. Il exploite un fonds de commerce. 9. Prince 
troyen. Indication de la sortie d’un acteur. Saint-pierre. 

HORIZONTALEMENT
 
 1. D’une île d’Indonésie. 2. Récolte des lucques. 3. Affluent de l’Oubangui. 
Arbre utilisé dans la médecine traditionnelle africaine. 4. Fierté de scout. 
Coupé court. Instrument d’architecte. 5. Rudesse désagréable. 6. Cocktail 
à base de gin. Affiche de l’audace. 7. Vaccin contre la tuberculose. Cardinal 
de Strasbourg. 8. Cela précède l’année. Page de canard. Il défend la patrie 
de l’Oncle Sam. 9. Lentilles fourragères. Opération bancaire. 10. Diviser 
à l’extrême. 11. Coiffure d’apparat. Solide sublimé ou liquide vaporisé. 
12. Patrimoine génétique. Sur la paille. 13. Entretien de deux personnes. 
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Difficile

udoku SUne grille se compose de 81 cases regroupées en 9 blocs de 9
cases. Le joueur doit compléter la grille avec des chiffres allant
de 1 à 9. Chaque chiffre ne peut être utilisé qu’une seule fois

dans chaque ligne, dans chaque colonne et dans chaque bloc.
Voilà bien la difficulté et tout l’intérêt de ce jeu de logique qui

n’est en aucun cas mathématique !

872
6745
21

361
4

198
52

397
429

Solution :
Difficile

943865721
186274395
572391684
834756912
295183476
761942853
618537249
359428167
427619538

FACILEDIFFICILE

DIMANCHE
13 NOVEMBRE 2022

À 17H

AUDITORIUM STRAVINSKI * 2M2C

MONTREUX

DAVID

LE
ROI

LE CHŒUR D’ORATORIO  
DE MONTREUX

ENSEMBLE BAROQUE 
DU LÉMAN

YVES BUGNON
DIRECTION

SOPHIE GRAF
SOPRANO

CARINE SÉCHAYE 
MEZZO-SOPRANO

VALERIO CONTALDO 
TÉNOR

ALEXANDRE DIAKOFF
BASSE

MES
        SIAH

G. F.
HAENDEL

LOC. WWW.LASAISON.CH

+41 (0) 21 962 21 19
 WWW.FNAC.CH
L’agenda complet des spectacles sur www.lasaison.ch  

Jeux
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d’histoires 
d’une épopée  

carnavalesque

150 ans

Plus célèbre carnaval de Suisse ro-
mande, celui de Monthey va vivre une 
prochaine édition historique. 2023 corres-
pondra officiellement à la 150e édition re-
censée de ce grand raout incontournable 
dans la capitale du Chablais valaisan, 
et bien au-delà à la ronde. Et ce, même 
si de grands spectacles se sont déroulés 
précédemment sur la place Centrale et 
alentour. Pour célébrer comme il se doit  
l’événement, et avant ce qui est déjà prévu 
dans le calendrier de… l’Avant, un livre et 
une exposition ont été conçus. 

«La genèse de l’initiative date d’il y 
a environ trois ans. Cela a été depuis un 
travail passionnant et titanesque. Nous 

étions partis sur une exposition, mais 
face à la somme de documents et témoi-
gnages recueillis, nous avons décidé de 
produire aussi un livre», résume Xavier 
Daven, membre du comité du Carnaval, 
en charge des animations et du journal 
satirique le «Bout’Rions». De nombreuses 
personnes, impliquées de près ou de loin 
dans l’organisation de Carna ont été agré-
gées au projet. On compte par exemple 
vingt-six auteurs. La conception gra-
phique est l’œuvre de Ludovic Chappex.

De la culture avant toute chose
Xavier, enseignant de profession, et Lu-
dovic, graphiste, peintre et illustrateur, 

ne partagent pas seule-
ment l’amour de cette fête 
qui anime la ville durant 
six jours. Ils en apprécient 
la portée et l’implication 
culturelle. «Cela date déjà 
des premières revues et 
spectacles. Certains, qui 
ont été joués ensuite ail-
leurs, ont réuni des cen-
taines de figurants. On 
peut comparer ça, dans une certaine 
mesure, à la Fête des Vignerons de Ve-
vey. Aujourd’hui, et c’est ce qui est beau 
à Monthey, c’est la population qui crée 
ce spectacle, qui perpétue cette culture», 
plaide Ludovic Chappex.

Pour Xavier Daven, «c’est une dé-
marche commune et des échanges inter-
générationnels qui la font perdurer. Per-
sonne n’est oublié, tout le monde peut 
participer. Les enfants préparent des 
costumes à l’école. Des chars, masques, 
décorations éphémères voient le jour. 
Les aînés ont leur bal, les pensionnaires 
de la Castalie leur cortège.»

Le livre magnifie cette culture et ses 
traditions. Gabriel Bender en donne 
une approche sociologique, quand Jo-
han Rochel le traite de manière philoso-
phique. Plusieurs angles sont abordés. 
L’ouvrage retrace longuement dans sa 
première partie l’histoire des origines 
qui ont construit le mythe du Carna 
montheysan, richement décrites par des 
textes, photos, dessins et documents di-

vers. «Nous étions par-
tis sur un ouvrage de  
80 pages, mais même 
en restreignant, cou-
pant, dégraissant, on 
arrive à 160 pages», 
poursuit Xavier.

Vient ensuite la 
partie dite «moderne» 
de la manifestation. 
La tradition devenue 

incontournable s’est structurée à partir 
de 1946, quand les autorités de la ville 
demandent la constitution d’un comi-
té d’organisation. Les commerçants s’y 
collent, le succès est immédiat. «Ses 
membres fondateurs ne sont plus des 
nôtres, mais nous avons pu recueillir de 
nombreux témoignages anciens. Comme 
les souvenirs de Louis-Claude Martin, 
président en 1962», complète Xavier.

Miss Minijupe
C’est au mitan du XXe siècle que Triboulet, 
bouffon insaisissable, devient le symbole 
de la fête montheysanne. Puis viennent 
les Princes et Princesses, Miss Carnaval, 
connue d’abord comme Miss Minijupe, et 
sa dauphine, promue miss: la célèbre Pi-
mponicaille. «C’est presque une quête en 
soi de les trouver les soirs de Carnaval, les 
féliciter», ajoute Ludovic.

La somme que les organisateurs ont 
voulu d’un prix raisonnable (40 francs), 
outre sa belle facture, regorge d’anec-
dotes. Voici celle de Ludovic: «Gamin, 

j’étais obnubilé par la recherche du beau 
et mythique Hôtel du Cerf qui n’existe 
plus. J’en avais seulement entendu par-
ler, mais la légende disait que c’était un 
lieu de débauche où on entrait le jeudi 
pour n’en ressortir que le… mardi. Nous 
n’avons rien trouvé et donc décidé de le 
ressusciter en bande dessinée. Ce n’est 
qu’après que nous sommes tombés sur 
une mine de documents. Nous sommes 
contents car l’ambiance que nous avons 
décrite est plutôt conforme à l’original…»

La trame du livre sert à la scénogra-
phie de son pendant: l’exposition. Ici 
encore, place à la belle et riche histoire 
qui relate origines païennes, grands 
spectacles d’antan et charivaris d’au-
jourd’hui. Costumes, masques, affiches, 
documents sous vitrines y sont légion 
et déclinés par thème. Les personnages  
incontournables aussi, dont le terrible 
Bonhomme Hiver.  

Le Carnaval de Monthey 
160 pages. Imprimé  
chez Montfort à Monthey. 26 au-
teurs, 282 illustrations. 40 francs. 
A commander sur: info@carnaval-
demonthey.ch 

Livre et expo

Monthey vivra en février une édition  
anniversaire exceptionnelle. En attendant,  
plongée dans la riche histoire de son Carna.

|  Christophe Boillat  |
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Monstrueux, le thème !

Le comité de Carna a annoncé le thème de la 150e édition qui 
se déroulera du jeudi 16 au mardi 21 février. Ce sera donc «Un 
monstre carnaval!» Les organisateurs justifient leur choix «parce 
que ça fait monstre longtemps qu’on n’a pas fait le Carnaval qu’on 
aime (ndlr: à cause du Covid monstre), parce qu’on est tous des 
monstres passionnés, que 150 ans c’est monstre vieux, qu’on a une 
envie monstre de se lâcher.»
A été annoncée vendredi également une partie du Calendrier de 
l’Avant, tout du moins quelques dates. Comme les visites guidées de 
la ville en novembre, décembre, janvier. Aussi un circuit carnava-
lesque et un concours de dessins pour les petits. Le 26 novembre, 
attention, Disco glace déguisée à la patinoire du Verney. Pour ceux 
qui n’auront pas d’entorse, la suite du programme est à venir.


